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Un bataillon américain en déplacement, au Salvador. Les soldats
gouvernementaux, malgré tout, sont insuffisamment équipés pour empêcher le
sabotage des infrastructures du pays par les rebelles.
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Editerial de...

La voix qui crie dans le désert...

La pauvreté, l'analphabétisme et le crime
sont en hausse. Les problèmes et les fléaux
mondiaux montent en flèche. Des armes de

destruction massive existent par lesquelles
l'HUMANITE PEUT METTRE FIN A SA PROPRE
EXISTENCE SUR TERRE. Aujourd'hui, le monde
entier est à deux doigts de l'extinction humaine.

Pourquoi? Chaque effet a sa cause. Alors que les
hommes supposent avoir fait des PROGRES, en
réalité, ils se sont attiré plus de fléaux, plus de
souffrances que par le passé.

Pendant environ 5 500 ans, le monde a progressé
lentement avec de légers développements dans les
domaines agricole, mécanique et industriel. Les moyens de
transport se limitaient à la marche, au dos de mule, de
chameau, au bateau à rames ou à voile. Les moyens de
communication, par lettres, empruntaient les mêmes
procédés.

Et puis, il y a un peu plus de cinq cents ans,
l'imprimerie fut inventée. Il y a seulement trois cents ans,
la science moderne faisait ses débuts. Les progrès de la
science moderne et de la technologie sont tellement
récents que 90 pour cent des hommes de science, QUI ONT
JAMAIS EXISTE, sont encore en vie aujourd'hui!

Au cours de ma vie, ce monde a traversé, à la vitesse
d'un éclair, l'âge des inventions sensationnelles, des
machines automatiques, d'importants développements
technologiques, pour arriver à l'âge nucléaire et à celui de
l'espace.

Le monde considère tout cela comme un véritable
PROGRES — UN PAS EN AVANT. L'accumulation de son
SAVOIR a d'abord doublé pendant les années 60, ensuite
pendant les années 70. Toutefois, avec chaque décennie,
les problèmes du monde ont également doublé.

POURQUOI? Même si l'augmentation des connaissances
n'a pas causé celle des ennuis, néanmoins elle n'a ni résolu
les problèmes du monde ni éliminé le mal.

Ce que le monde ne sait pas — et ce qu'il refuse
d'apprendre — c'est que la paix, le bonheur, la
satisfaction, la joie, l'abondance et le bien-être universel
sont des VALEURS SPIRITUELLES: les SEULES véritables

VALEURS DANS LA VIE.
Mais les gens sont en quête de GAIN MATERIEL!
Il existe une LOI SPIRITUELLE — une loi d'AMOUR —

une manière de vivre, d'aider notre prochain, de le servir,
de coopérer avec lui et de partager nos bénédictions. Je la
simplifie en l'appelant la voie du "don" ou de "DONNER".
Son opposé est celle du "prendre", ou de "s'emparer"; il
s'agit des sentiments de vanité, de convoitise, d'envie, de
jalousie, de compétition agressive, de querelles et de
violence.

La LOI spirituelle est tout aussi réelle et ACTIVE que la
loi de la gravité; elle est inexorable et inflexible.
Lorsqu'on la transgresse, on en souffre les conséquences.
Chaque problème, chaque fléau résulte de cette voie qui
consiste à "prendre".

Les gens mesurent le SUCCES d'après ce qu'ils ont pu
ACQUERIR dans le domaine matériel — d'après ce qu'ils
ont gagné, accumulé ou pris.

La voie opposée, celle du DON, est régie par la LOI
spirituelle, établie par notre Créateur. Toutefois, nos
premiers parents l'ont méprisée et ont préféré la voie du
"prendre". Cette voie CAUSE tous les tourments de
l'humanité.

Si nous suivions la voie de I'AMOUR — l'amour envers
notre Créateur et l'amour les uns envers les autres — si
nous nous aidions les uns les autres et pratiquions la voie
du "don" — il y aurait I'UTOPIE ici-bas. Pour obtenir la
paix, la satisfaction, le bonheur, la joie, le bien-être
universel et le salut éternel, nous devons nous ECARTER de
la voie qui consiste à "prendre" — nous en repentir
totalement — et nous tourner vers notre Créateur et Sa
voie d'amour.

C'est ainsi que, juste avant que l'humanité ne mette fin
à sa propre existence, une Main forte et invisible, venant
de quelque part, interviendra avec autorité, dans les
affaires du monde, et sauvera l'humanité d'elle-même! Je
ne suis qu'une voix qui crie dans le désert spirituel de ce
vingtième siècle, pour exhorter les gens à se repentir de
leurs mauvaises voies et à se tourner vers Dieu, qui nous
donne le souffle que nous respirons, et qui nous promet
d'intervenir à temps pour conduire l'humanité vers un
monde d'AMOUR — un monde de PAIX, de bonheur, de
joie, de bien-être universel et de salut éternel!" n
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Les Etats-Unis
PARALYSES

PAR LE SPECTRE
DU VIETNAM

par Gène H. Hogberg

La crise qui secoue toute l'Amérique centrale s'accentue de mois en
mois. L'enjeu est énorme. Pourquoi les Etats-Unis se montrent-ils

incapables de défendre leurs propres intérêts?

L" Amérique centrale
f lambe sur plu-
sieurs fronts. Les

Etats-Unis s'y trouvent
engagés plus profon-
dément que jamais.

Au Salvador, les
récents succès de la
guérilla ont suscité des
demandes renouvelées
d 'une aide mi l i t a i re
américaine accrue à ce
pays déchiré.

Au Nicaragua, des con-
tre-révolutionnaires — clandestine-
ment financés par les Etats-Unis —
ont f e r m e m e n t p r i s pied dans
certaines zones rurales.

Une tempête couve, au Congrès
américain, à propos de la tentative de
Washington de "déstabiliser" le
régime marxiste du Nicaragua.

A Cuba, des armes soviétiques sont
entrées en plus grande quantité dans
ce bastion communiste, au cours des
années 81 et 82, qu'à aucun autre
moment depuis la crise des missiles
cubaine, vingt ans auparavant.

A l'extrémité sud de la chaîne des
îles des Caraïbes, au large des côtes
vénézuéliennes, des ingénieurs cubains
construisent, à Grenade, une piste
d'atterrissage de 3000 m de long. A
l'est, sur les rivages septentrionaux de
l'Amérique du Sud, un gouvernement
pro-soviétique est au pouvoir au

Surinam, l'ancienne colonie néerlan-
daise de la Guyane.

Un rapport inquiétant

Le problème de l'Amérique centrale
est passé au stade de la crise à la suite
d'un rapport inquiétant, transmis au
président Ronald Reagan par l'ambas-
sadrice américaine auprès des Nations
Unies, Jeane K. Kirkpatrick. En
février dernier, Mme Kirkpatrick fit le
tour de cette région assiégée, où les
dirigeants des pays concernés lui
fournirent des informations de pre-
mière main, montrant que les choses
vont de mal en pis.

En se basant notamment sur les
recommandations du rapport Kirkpa-
trick, le président Reagan demanda au
Congrès américain des millions de
dollars supplémentaires, sous forme
d'aide militaire d'urgence et d'assistan-

ce économique. Simulta-
nément, il traça, dans un
discours prononcé devant la
National Association of
Manufacturers, à Washing-
ton, les grandes lignes de ce
que devait être, selon lui, la
politique des Etats-Unis en
Amérique centrale.

"Je sais que beaucoup de
gens se demandent, déclara
M. Reagan, pourquoi nous
devrions nous inquiéter en
voyant des gouvernements
communistes parvenir au
pouvoir au Nicaragua, au

Salvador ou dans d'autres . . . pays
. . . des Caraïbes.

"Ceux qui avancent de tels argu-
ments, poursuivit-il n'ont pas étudié
attentivement la carte de la région,
récemment . . .Ce ne sont pas des
broutilles qui sont en jeu dans les
Caraïbes et en Amérique centrale; c'est
la sécurité nationale des Etats-Unis!"
(C'est nous qui traduisons tout au long
de cet article.)

Le bien-être futur des alliés des
Etats-Unis serait aussi en cause,
d'après le Président. A son avis,
l'enjeu, ce sont les routes maritimes
vitales du canal de Panama — qui ne
sont plus sous le contrôle exclusif des
Etats-Unis — des Caraïbes et du golfe
du Mexique. Ces routes sont emprun-
tées par la moitié des importations
américaines, y compris de grandes
quantités de pétrole. La région en

La PURE VERITE



question, estime le Président, représen-
te la "quatrième frontière" des
Etats-Unis, et revêt une importance
stratégique pour le réapprovisionne-
ment de l'Europe occidentale en cas
d'urgence.

En cas de guerre, la grande masse —
jusqu'à 85% — de la logistique de
combat de l 'armée devrait être
expédiée à partir de ports situés sur le
golfe du Mexique.

M. Caspar Weinberger, secrétaire à
la Défense, fait écho, lui aussi, aux
préoccupations du Président américain.
Si, a-t-il déclaré, la révolution était
portée jusqu'à la frontière méridionale
des Etats-Unis, ceux-ci seraient ame-
nés à rapatrier des forces militaires
d'Europe occidentale et d'Asie, pour
défendre l'intégrité nationale du pays.
L'Europe et l'Asie seraient alors
exposées à toute la pression militaire et
politique du bloc de l'Est.

Le Vietnam hante l'Amérique

L'allusion aux "dominos" tombant l'un
après l'autre, en Amérique centrale et
dans les Caraïbes, hante également la
mémoire de beaucoup d'américains.
Elle leur rappelle, de façon cuisante,
des expériences traumatisantes dans le
Sud-Est asiatique, où les Etats-Unis
subirent leur première défaite militai-
re, et où, effectivement, des dominos
tombèrent — le Vietnam du Sud, le
Laos et le Cambodge.

Et aujourd'hui, la Thaïlande libre
voisine subit la pression d'un Vietnam
impérialiste.

L'incitation à ne pas intervenir en
Amérique centrale, bien que l'enjeu y
soit tellement plus important, est
forte.

A tort ou à raison, le souvenir du
Vietnam influence visiblement l'opti-
que du public — et stimule le
mouvement anti-interventionniste.

Ne nous y trompons pas. L'Améri-
que a vu se dissiper au Vietnam
"l'orgueil de sa puissance". Les
Américains, en général, ont peur d'agir
et, en outre, ne savent trop quoi faire
— même en présence de menaces
directes au seuil même de leur pays!

La malédiction du Vietnam, prédite
dans les pages de la Bible, rôde dans les
salles du Congrès des Etats-Unis et
dans les couloirs des rédactions, à
travers tout le pays. Le Vietnam,
soulignait un éditorial paru le 28 mars
1983 dans The New Republic,
"continuera pendant de longues années
encore à peser comme un cauchemar
juillet/août 1983

sur la pol i t ique étrangère des
vivants.. ."

Le fai t est qu' i l existe des
similitudes entre le désastre améri-
cain, dans le Sud-Est asiatique, et la
calamité qui se développe près des
rivages de l'Amérique, et qu'elles sont
trop nettes pour qu'on puisse les
ignorer. Leur effet est dégrisant.

Tout d'abord, comme au Vietnam,
Washington aujourd'hui n'a aucune
stratégie globale pour combattre la
subversion aux portes même du pays.
Ensuite, Washington, tout comme dans
les années 60 et 70, néglige de faire
face au véritable adversaire.

Le général d'aviation américain en
retraite, T.R. Milton, écrit dans le
numéro de mars 1983 de la revue AIR
FORCE, qu'en Asie du Sud-Est "nous
nous concentrions sur un endroit
appelé Vietnam du Sud, et les cartes
géographiques prouvaient l'existence
de ses frontières. Mais en pratique,
ces frontières n'existaient pas, et Ho
Chi Minh [le chef du Vietnam du
Nord] le savait. Contrairement à nos
intellectuels, il avait, lui, une
stratégie, conçue pour regrouper toute
l ' Indochine — le Vie tnam, le
Cambodge, le Laos — sous la' férule
d'Hanoï. Il n'a pas dû en croire ses
oreilles lorsqu'il a appris que nous
déclarions le Vietnam du Nord, le
Laos et le Cambodge extérieurs à la
zone des hostilités."

De façon similaire, aujourd'hui,
beaucoup de prétendus intellectuels et
d'amoureux romantiques des révolu-
tions soutiennent que chaque insur-
rection, en Amérique centrale, est
d'origine nettement intérieure, et sans
corrélation avec d'autres conflits.

Les insurgés eux-mêmes en jugent
autrement. Au début de cette année,
les guérilleros salvadoriens déclarèrent,
par la voix de leur Radio Venceremos à
Managua, au Nicaragua, qu'ils partici-
paient à un combat régional. "Nous
sommes et nous continuerons à être
amis des peuples et des gouvernements
de Cuba et du Nicaragua, et nous n'en
avons pas honte. Au contraire, nous
sommes f iers de maintenir des
relations avec ces pays" affirmait
Radio Venceremos. "Notre guerre est
— et continuera à être — nationale,
mais nous situons nos plans dans le
cadre d'un conflit régional où sont
engagés les intérêts des peuples de
l'Amérique centrale, des Caraïbes et de
l'Amérique latine."

Tout comme dans le Sud-Est

asiatique, les communistes ont des
ambitions impérialistes à l'échelle de
la région. Si, à Washington, cette
évidence est parfaitement comprise
par beaucoup, ceux-ci ne sont
cependant pas parvenus à convaincre
le Congrès, les médias d'information
et le public — ce dernier étant
informé par des médias sceptiques —
de la nécessité d'une approche
régionale de la crise.

Au Vietnam, en dépit d'énormes
investissements en hommes et en
matériel, les Etats-Unis ne cherchaient
pas à remporter la victoire, mais
simplement à tenir l'ennemi en échec
— et encore, pas de façon très
convaincante.

Selon le colonel Harry G. Summers,
interrogé par le New York Times
Magazine "le véritable adversaire était
le Vietnam du Nord". En traquant les
guérilleros Vietcong au Vietnam du
Sud, ajoute-t-il, "nous nous compor-
tions comme le taureau qui charge la
cape du toréador".

"Le résultat, conclut-il, c'est que
l'armée fut piégée dans. . . des opéra-
tions de recherche et de destruction
qui coûtèrent la vie à de nombreux
soldats américains, outragèrent l'opi-
nion publique et ne s'attaquèrent
nullement à la source de la force
communiste — le Vietnam du
Nord . . . Les communistes con-
trôlaient la cadence des combats."

A l'exception d'attaques aériennes
étroitement surveillées, les Etats-Unis
ne transportèrent jamais la guerre au
Vietnam du Nord.

En réalité le Vietnam du Nord
gagna une guerre d'usure. Les
Etats-Unis, d'autre part, abandon-
nèrent la partie, se retirèrent de la
lutte en janvier 1973, et abandon-
nèrent leur allié, le Vietnam du Sud,
deux ans plus tard, l'un des chapitres
les plus ignominieux de l'histoire
américaine.

De même, aujourd'hui, Washington
traque des opposants secondaires en
Amérique centrale, pendant que
d'énormes quantités de matériel de
guerre, en provenance du Bloc de
l'Est, affluent à Cuba, d'où elles sont
réexpédiées vers les zones de
combats.

Des calamités à l'horizon

En 1982, l'ancien secrétaire d'Etat
Alexander Haig, s'adressant à une
commission du Congrès se dit

(Suite page 28)
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L'AUSTRALIE
LA BELLE...

par David K. Noller

La tournure surprenante des événements ébranlera cette nation. Toutefois, ses maux
seront guéris, et son potentiel impressionnant se réalisera.

L'Australie s'approche rapide-
ment de la plus grande
crise de son histoire de près

de deux siècles.

Des problèmes sans précédent
attendent cette vaste île-continent,
avec sa population d'à peine 15
mil l ions d'habitants. La crise
qu'elle affronte actuellement ne
constitue pas un simple obstacle
temporaire.

Il est temps que nos lecteurs
comprennent les causes des problèmes
d'ordre national — que ce soit en
Australie ou dans les autres pays
anglophones du monde — ainsi que

leur issue telle qu'elle est prophétisée
dans la Bible.

La situation est critique

Les Australiens placent leurs espoirs
en leur Premier ministre M. Bob
Hawke, et en son parti travailliste
australien, parvenus au pouvoir à
l'issue des élections nationales du 5
mars dernier. Ces élections pourraient
bien se révéler avoir été parmi les plus
cruciales de l'histoire australienne.

Après sept années de gouvernement
conservateur, représentant une coali-
tion du parti libéral et du parti
national, conduite par l'ancien Premier
ministre M. Malcolm Frazer, les
électeurs australiens ont opté pour les

travaillistes. M. Hawke, ancien dirige-
ant du Conseil des syndicats austra-
liens, est devenu ainsi le troisième
Premier ministre travailliste depuis la
Deuxième Guerre mondiale. Il a
atteint son objectif en moins de trois
années de vie publique.

On rapporte qu'au cours de la
campagne électorale, en raison de sa
ferveur presque évangélique, on lui
donna le surnom de "Messie".

Blanche d'Alpuget, dans sa biograp-
hie de Robert J. Hawke, raconte que sa
mère, alors qu'elle était enceinte,
ouvrait la Bible chaque jour, confor-
mément à un voeu qu'elle avait fait
étant enfant. Elle fit part à ses amis et
connaissances de son étonnement à voir

La PURE VERITE



L'AUSTRALIE
LA CONDAMNEE!

Des feux de brousse ont ravagé de vastes zones sèches du sud et du sud-est. Les incendies
ont dévasté des forêts, des pâturages et des villes dans les états de Victoria et d'Australie

méridionale, semant la mort et la destruction sur leur passage.

combien souvent le livre s'ouvrait,
comme par un fait exprès, aux
premiers chapitres d'Esaïe; elle a
constaté que son regard était attiré par
les versets prédisant la venue d'Emma-
nuel — le Prince de la paix — en tant
que signe de la naissance des fils qui
serviraient d'instruments entre les
mains de Dieu: "Car un enfant nous est
né, un fils nous est donné, et la
domination reposera'sur son épaule."

En fait, le Messie auquel faisait
allusion Esaïe était Jésus-Christ. Les
parents de Bob Hawke avaient
l'impression que leur fils "d'une façon
indéfinissable, était différent des
autres, et qu'il était un instrument
appelé par le Seigneur".

juillet/août 1983

L'électorat a donné clairement
mandat à M. Hawke de mettre en
oeuvre son plan de réconciliation, de
redressement et de reconstruction. Au
cours de sa campagne, il utilisa le
slogan "Bob Hawke: pour réunifier
l'Australie", rappel de l'expérience
qu'il s'était acquise en tant que
médiateur dans les conflits sociaux,
alors qu'il dirigeait le Conseil des
syndicats australiens.

Toutefois, les prévisions optimistes
au sujet de l'avenir de l'Australie sont
subordonnées à deux "si" d'importance
capitale.

Le premier est que le gouvernement
ait le courage de prendre les décisions
cruciales nécessaires pour enrayer le

glissement de la nation. Le second,
c'est que le peuple australien soit
lucide vis-à-vis de lui-même, et qu'il
apprenne les leçons de l'histoire.

Le remède opérera-t-il?

Les solutions du Premier ministre
Hawke, aux problèmes économiques de
l'Australie, prévoient un contrôle des
prix et des salaires assorti de fortes
dépenses publiques. Mais M. Hawke
s'est déjà vu contraint de réviser ses
promesses électorales à la lumière du
déficit budgétaire, prévu, aux dernières
nouvelles, pour 1982-83, soit 4 300
millions de dollars australiens.

Plus grave encore, le déficit attendu
pour 1983-84 pourrait grimper jusqu'à



9 600 millions de dollars australiens.
L'Australie a également été frappée

par des désastres naturels. De vastes
régions du continent ont été sinistrées
par la sécheresse — certaines, au
moment où j'écris, n'avaient pas connu
de véritables pluies depuis plus de
quatre ans.

L'économie agricole du pays est
gravement affectée. La production de
froment, l'un des principaux produits
d'exportation de l'Australie, tombera
probablement àja moitié de son niveau
habituel. Même si, récemment, la pluie a
amélioré la situation dans certaines
régions, la sécheresse continue à
sévir dans une grande partie du
pays. Si elle ne prend pas fin
rapidement dans toutes les régions,
un désastre économique de propor-
tions énormes est à prévoir.

Des feux de brousse ont ravagé
de vastes zones sèches du sud et
du sud-est. Les incendies ont
dévasté des forêts, des pâturages
et des villes dans les états de
Victoria et d'Australie méridio-
nale, semant la mort et la
destruction sur leur passage.
Deux semaines plus tard, des
inondations survenaient dans
certaines régions d'Australie
méridionale, y compris des zones
auparavant détruites par le feu.

La prospérité et le niveau de
vie de l'Australie subissent une
lente érosion, en dépit du fait que
le pays possède encore des
richesses et des ressources
minérales étonnamment riches.

venaient de poser le pied sur une vaste
île au trésor — un pays unique, riche
en gisements minéraux dans les
montagnes, en grasses terres de
culture, et en immenses pâturages
littoraux.

L'étendue énorme de l'Australie est
souvent mal perçue. Sa superficie égale
presque celle des Etats-Unis (sans
l'Alaska); elle est 32 fois plus grande
que celle du Royaume-Uni.

Les Australiens ne sont pas le peuple
le plus riche du monde. Leur revenu
par habitant est de quelque 9 580

Comment l'Australie devint-elle
si prospère?

M. ROBERT J.L. HAWKE, ancien leader syndicaliste
et actuel Premier ministre, saura-t-il contenir la vague

de décadence dans son pays?

Peu de gens, y compris parmi les
Australiens eux-mêmes, comprennent
comment il se fait que quinze millions
de personnes jouissent de tant de
confort et de richesse — et, moins
encore, pourquoi leur niveau de vie est
maintenant en baisse et pourquoi leur
pays connaît des problèmes croissants.

En moins de 200 ans de peuplement
européen, l'Australie s'est élevée de
l'état de désert à celui de la richesse.
Elle est devenue l'une des nations les
mieux loties et les plus prospères du
monde, enviée par certains de ses
voisins du Sud-Est asiatique et du
Pacifique.

Au moment où les premiers
Européens y arrivèrent, en 1788,
venant de Grande-Bretagne, ils ne se
rendirent nullement compte qu'ils

dollars américains. Mais peu d'autres
peuples vivent aussi bien et bénéficient
d'un style de vie aussi aisé. Les
Australiens vivent dans d'excellents
logements (environ 70 pour cent
d'entre eux en sont propriétaires).

Les régions explorées possèdent
d'amples richesses: bauxite, or, argent,
nickel, cuivre, plomb, zinc, et du
charbon en énormes quantités.

L'Australie assure à quelque 70
pour cent son propre approvisionne-
ment en pétrole brut, et les réserves de
gaz naturel de l'océan Indien, au large
de la côte nord-ouest, dépassent de loin
les besoins intérieurs.

Le pays possède environ 17 pour
cent des réserves d'uranium à bon
marché du monde occidental et les plus

importants gisements mondiaux de
tantale, métal utilisé dans des applica-
tions de haute technologie comme' les
moteurs à réaction et les réacteurs
nucléaires. D'autre part, l'Australie est
la plus grande productrice mondiale de
rutile, importante source de titane.

Une grande partie de ces richesses
minérales est encore intacte. Dans
beaucoup de cas, elles n'ont même pas
encore été explorées.

Peu de pays semblent donc aussi
bien dotés que l'Australie pour faire
face aux incertitudes économiques de

l'avenir.
En 1901, au moment où elle

devint une seule nation (six Etats
souverains fédérés), l'Australie
était un énorme continent pres-
que vide, peuplé de 3,8 millions
de personnes seulement. Cette
population était à 95 pour cent
britannique et à 99 pour cent
blanche. Les aborigènes, à cette
époque, ne représentaient qu'un
pour cent environ des habitants.

Au début des années 60, on
estimait que l'ascendance des
Australiens était approximative-
ment de 50 pour cent anglaise, 2.0
pour cent irlandaise, 10 pour cent
écossaise, 2 pour cent galloise et
18 à 20 pour cent non
britannique.

r^ Le mouvement d'immigration
en Australie, à partir de pays tels
que la Pologne, les deux
Allemagne, les Pays-Bas, la
Yougoslavie, l'Italie, la Grèce, la
Turquie et d'autres pays encore,
est en train de modifier la
composition de la population.
Melbourne, la deuxième ville
australienne par ordre d'impor-

tance, est devenue, après Athènes et
New York, la troisième ville grecque
du monde.

La Bible répond

Mais pourquoi la Grande-Bretagne
a-t-elle hérité de ce continent avec
toutes ses richesses? Etait-ce par
hasard ou par dessein? L'événement
peut s'expliquer par l'histoire et la
prophétie biblique.

Joseph était Fun des douze fils du
patriarche Jacob — ou Israël — et il
reçut le droit d'aînesse (I Chron.
5:1-2). Ce droit était en relation avec la
grandeur nationale future, et avait été
promis en premier lieu à Abraham. Il
passa ensuite à Isaac, fils d'Abraham,

(Suite page 23)
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Y A-T-IL
QUELQU'UN
LA-HAUT ?

par Ronald D. Kelly

Les hommes voudraient avoir une relation plus personnelle avec Dieu,
mais ils ne savent comment y parvenir.

Pourquoi Dieu paraît-Il si
irréel pour beaucoup de
gens? Et vous? Dieu vous

sembie-t-Il parfois très lointain?
Vous arrive-t-il de vous deman-
der: "Dieu existe-t-il vrai-
ment?"

Une superstition lointaine?

"Comment parle-t-on à Dieu?"
Voilà ce que beaucoup de gens
voudraient savoir. Faut-il mémori-
ser une prière à dire au repas ou au
coucher? Faut-il être dans une
église, ou dans une chapelle, pour
prier? Faut-il parler le langage de
la Bible
Dieu?

lorsqu'on s'adresse à

Telles sont les questions qu'on se
pose au sujet de la prière. Mais, pour
une raison ou une autre, la prière est
quelque chose dont on ne parle guère.
C'est ainsi qu'un grand pourcentage de
gens ne prient pas, tout en sachant au
fond d'eux-mêmes qu'ils le devraient.

Alors, parlons-en! Vous souhaitez
probablement prier plus que vous ne le
fai tes . Et, si vous priez déjà
régulièrement, aimeriez-vous sans dou-
te prier plus efficacement?

Malheureusement, beaucoup de
gens ne prient (s'ils prient) qu'en
désespoir de cause, lorsque les choses
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vont mal. Face à une tragédie, on
s'écrie, dans un moment de panique:
"Mon Dieu, sauve-moi!" Ou: "Mon
Dieu, aide-moi!"

Mais ce n'est pas là le moment qui
convient pour établir le contact avec le
Créateur du ciel et de la terre. Il ne
faut pas at tendre jusqu'à cette
extrémité; il faut établir et maintenir
une relation personnelle et étroite avec
Dieu, avant qu'une crise ne survienne!

Le Christ et Lazare

L'une des il lustrations les plus
inspiratrices du pouvoir de la prière est
le moment où Jésus ressuscita Lazare
d'entre les morts. Lazare, comme ses
deux soeurs Marie et Marthe, avait été
proche de Jésus, qui séjournait souvent
dans leur maison à Béthanie, non loin
de Jérusalem. Or, Lazare tomba
malade et mourut (Jean 11:14).

La mort de Lazare allait servir un
grand dessein. Bien entendu, Jésus
aurait pu guérir celui-ci avant qu'il ne
meure, mais II choisit de ne pas le
faire. En faisant ressusciter un homme
mort, Jésus-Christ allait montrer, une
fois pour toutes, quelle était la source
de Sa puissance.

Lorsque le Christ arriva à Béthanie,
Lazare était mort depuis quatre jours,
et déjà au tombeau (verset 39). Mais la
gloire divine allait être révélée dans ce
grand événement.

Jésus ordonna qu'on enlevât la

pierre qui fermait le sépulcre. Ensuite,
II S'en approcha, leva les yeux et pria
ainsi: "Père, je te rends grâces de ce
que tu m'as exaucé. Pour moi, je savais
que tu m'exauces toujours; mais j'ai
parlé à cause de la foule qui m'entoure,
afin qu'ils croient que c'est toi qui m'as
envoyé" (Jean 11:41-42).

Avez-vous jamais songé combien
cette prière était à la fois puissante et
brève? Grâce à une prière d'une
dizaine de secondes, un homme mort
se leva et sortit du tombeau — preuve
vivante de la puissance de Dieu, et de
la prière.

Mais avez-vous noté ce que dit le
Christ dans cette prière? "Père, je te
rends grâces de ce que tu m'as
exaucé." Ce n'était pas la première fois
qu'il priait au sujet de ce fantastique
miracle. Il avait déjà prié avec zèle Son
Père dans le même dessein. Après tout,
c'était le dernier miracle public qu'il
allait accomplir. Jésus était proche de
Dieu grâce à la pratique constante de la
prière: "Pour moi, je savais que tu
m'exauces toujours . . . " dit-Il (Jean
11:42).

Sachant que Son heure était venue,
II pouvait aborder les derniers jours de
Sa vie terrestre dans la certitude
absolue que Dieu serait avec Lui.

Elie et les prophètes de Baal

Un autre exemple de la puissance de la
prière nous est donné par l'affronte-



ment entre Elle et les prophètes de
Baal, à la montagne du Carmel. La
véritable religion de Dieu avait presque
disparu. Même Elie pensait qu'il était
le dernier à obéir encore à Dieu (Dieu,
cependant, lui montra qu'il en restait
sept mille autres). La majeure partie
du peuple s'était entièrement égarée
dans l'idolâtrie.

Elie rassembla finalement 850
prêtres et prophètes païens, pour voir
qui pourrait faire descendre le feu du
ciel pour consumer un autel.

Bien entendu, Baal n'existait pas
comme entité vivante. Elie le savait.
Mais les prêtres de Baal croyaient le
contraire. Aussi commencèrent-ils de
grand matin à crier vers leur dieu
inexistant. Pendant toute la matinée,
ils supplièrent et psalmodièrent. Vers
midi, ils sautaient toujours devant
l'autel qu'ils avaient dressé. En vain!

Tout au long de l'après-midi, ils
continuèrent à se lamenter. Ils se firent
même des incisions avec des épées et
des lances, dans l'espoir que leur
"dieu" les verrait et les entendrait. Ils
crièrent à en devenir aphones, mais il
ne se passa rien. Vous pouvez lire
l 'h is toire intégrale dans I Rois
18:17-40.

Vers la fin de l'après-midi, après
avoir patienté pendant les longues
heures du rituel païen, des incantations
et des cris frénétiques des partisans de
Baal, Elie s'avança pour montrer qui
était le vrai Dieu.

Il pria en disant: "Eternel, Dieu
d'Abraham, d'Isaac et d'Israël! que
l'on sache aujourd'hui que tu es Dieu
en Israël, que je suis ton serviteur, et
que j'ai fait toutes ces choses par ta
parole! Réponds-moi, Eternel, réponds-
moi, afin que ce peuple reconnaisse
que c'est toi, Eternel, qui es Dieu, et
que c'est toi qui ramènes leur coeur!"
(I Rois 18:36-37).

Après cette prière, qui ne dura que
quelque 20 secondes, Dieu, en réponse
à la demande d'Elie, consuma non
seulement l'holocauste déposé sur
l'autel, mais aussi le bois, les pierres, la
terre et l'eau présente dans le fossé.

Tel est le pouvoir de la prière!
Dans ces deux exemples se mani-

feste la puissance de courtes prières,
lorsqu'elles ont pour base des prières et
des contacts quotidiens avec Dieu.

L'exemple de Daniel

Toujours pour illustrer l'importance de
la prière, voyons l'exemple d'un autre
serviteur bien connu de Dieu: Daniel.

Vous vous souviendrez que Daniel était
un jeune Juif, déporté à l'époque de la
captivité babylonienne de Juda.

A Babylone, Daniel avait acquis une
très haute position. Mais, vers la fin de
l'an 539 av. J.-C., l'Empire babylonien
tomba aux mains des Mèdes et des
Perses. Le souverain perse plaça Daniel
au-dessus de tous les autres princes du
royaume (Dan. 6:1). Les princes perses
furent outrés. Ils cherchèrent une
occasion d'accuser Daniel, mais n'en
trouvèrent aucune. Ils comprirent, en
fin de compte, qu'ils ne pourraient
s'attaquer à Daniel qu'en prenant pour
motif son attachement à Dieu.

Ils incitèrent le roi à signer un
décret interdisant d'adorer tout autre
dieu que le roi lui-même.

Daniel avait adoré Dieu pendant
toute la domination babylonienne. Il
refusa de cesser de le faire — fût-ce en
risquant la mort. Quelle fut donc sa
décision?

Lisez Daniel 6:10: "il se retira dans
sa maison, où les fenêtres de la
chambre supérieure étaient ouvertes
dans la direction de Jérusalem; et trois
fois le jour il se mettait à genoux, il
priait, et il louait son Dieu, comme il le
faisait auparavant".

Daniel avait prié régulièrement,
trois fois par jour. Il refusa de renoncer
à ces moments essentiels de sa journée,
quel que fût le châtiment dont on le
menaçait.

Vous vous rappellerez que les
gouverneurs et les satrapes jaloux
insistèrent, auprès du roi, pour qu'il
jetât Daniel dans la fosse aux lions,
comme châtiment de son refus de
n'adresser ses prières qu'au roi comme
seul dieu! C'était une loi que le roi
lui-même ne pouvait changer. Mais
Dieu, qui avait entendu Daniel chaque
jour, l'exauça à nouveau. Car, si la
Bible ne rapporte aucune prière de
Daniel à ce moment-là, nous pouvons
être sûrs qu'il pria avec ferveur. Ne
l'auriez-vous pas fait?

Un ange fut envoyé (verset 22), et
les lions ne f i rent aucun mal à
Daniel.

Voilà le pouvoir de la prière! Non
pas de la prière désespérée de la toute
dernière minute — "Mon Dieu,
sauve-moi" — mais le fruit d'un
contact constant avec Dieu, qui vous
aura écouté chaque jour.

Et vous?

Peut-être direz-vous: "J'aimerais pou-
voir prier ainsi." Peut-être souhaitez-

vous sincèrement prier — chaque jour,
et même trois fois par jour. Mais vous
ne savez comment vous y prendre.
Vous vous demandez ce qu'il faut dire
dans une prière, ou combien de temps
prier, et où prier.

Peut-être avez-vous décidé, un jour,
de commencer à prier. Mais, en vous
agenouillant près de votre lit, vous vous
êtes senti seul. Comme si vous parliez
dans le vide.

Presque tous, nous avons éprouvé ce
même sentiment.

Tout au long du ministère du Christ,
Ses disciples Le virent S'isoler pour
prier. Parfois, II S'écartait pour gagner
la montagne, parfois II Se retirait seul
dans une chambre. Mais Ses disciples
savaient qu'il priait régulièrement. Ils
savaient aussi que Jean-Baptiste avait
appris à ses disciples à prier. Toutefois,
eux-mêmes ne savaient pas vraiment
comment faire.

Le Christ avait, à plusieurs reprises,
parlé de la prière à Ses disciples. Il leur
dit: "En priant, ne multipliez pas de
vaines paroles, comme les païens, qui
s'imaginent qu'à force de paroles ils
seront exaucés" (Matth. 6:7). La
solution de facilité consiste à mémori-
ser une prière que l'on se borne à
répéter. Mais ce n'est pas la bonne
façon de prier.

Une autre fois, le Christ S'entretint
avec eux des manifestations publiques
de la religion. Certains chefs religieux
de l'époque étalaient une vanité d'un
genre particulier. Ils se rendaient au
temple en grande pompe et avec
beaucoup de cérémonie. D'aucuns
faisaient sonner de la trompette devant
eux, et ils ne versaient leur aumône au
trésor du temple que lorsque tout le
monde avait les yeux fixés sur eux. Ou
bien ils priaient en ayant soin qu'on les
voit. C'étaient les mêmes qui convoi-
taient les places les plus en vue dans la
synagogue, qui faisaient élargir les
bordures de leurs vêtements, et qui
étalaient leurs phylactères.

Savez-vous quel nom Jésus donnait à
ce genre de dévotion prétentieuse?
Hypocrisie! Au sujet de la prière, II dit
à Ses disciples: "Mais quand tu pries,
entre dans ta chambre, ferme ta porte,
et prie ton Père qui est là dans le lieu
secret" (Matth. 6:6).

La prière individuelle ne se fait pas
en public, en pleine rue. Elle constitue
votre tête-à-tête personnel et privé avec
Dieu, votre Père spirituel. Bien
entendu, il est tout à fait indiqué de
prier, à l'occasion, publiquement, par

La PURE VERITE



exemple pour demander à Dieu de
bénir un repas, pour inaugurer une
réunion ou un événement important,
etc.

Mais nous parlons ici du temps que
vous passez en compagnie de Dieu par
la prière personnelle.

Revenons-en à l'exemple des disci-
ples du Christ. Ils avaient observé que
leur Maître S'isolait fréquemment
pour prier. Ils savaient qu'il leur avait
ordonné de ne pas prier comme les
païens, de s 'abstenir de vaines
répétitions, et de s'isoler pour prier.
Pourtant, ils découvrirent qu'ils igno-
raient comment prier.

Ils eurent finalement le courage de
Lui poser la question. Le Christ S'était
éloigné pour prier. A Son retour, l'un
des disciples Lui dit: "Seigneur,
enseigne-nous à prier, comme Jean l'a
enseigné à ses disciples" (Luc 11:1).

Jésus les instruisit volontiers. Mais
ce qu'il leur dit, ce n'est pas ce que
beaucoup de gens s'imaginent. Le
passage de Luc 11:2-4 indique
comment prier. On croit souvent,
aujourd'hui, que Jésus dicta à Ses
disciples ce qu'il fallait dire, en priant.
On s'imagine que les paroles de Jésus
devraient être répétées sans cesse. Mais
rappelez-vous que le Christ a dit: "Ne
multipliez pas de vaines paroles." Le
Pater n'est pas un refrain mémorisé, à
répéter des milliers de fois, mais un
guide de la prière.

La meilleure façon de définir le sens
de cette prière consiste peut-être à la
considérer comme un MODELE de
prière.

Pour beaucoup de gens, le plus
grand problème dans une prière, c'est
de savoir ce qu'il faut dire. Une fois
admise la nécessité de prier, et de prier
chaque jour, nous sommes confrontés
au dilemme du contenu de la prière. Il
n'y a aucune honte à avouer que, sur ce
point, vous êtes perplexe. Même les
apôtres durent apprendre à prier. A ce
stade, vous êtes donc en bonne
compagnie. Et nous sommes, d'ailleurs,
tous passés par là.

Dès que vous décidez d'apprendre à
prier, il vous faut un endroit pour
prier. Le plus souvent, le meilleur
endroit sera une chambre ou un
cabinet privé, chez vous.

Peut-être la chambre à coucher.
Ou, si votre maison comporte un
sous-sol, vous pourriez y choisir un
coin tranquille comme lieu de prière.
Le cas échéant, vous devrez vous
ménager votre retraite personnelle.
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L'important est de disposer d'un
endroit où vous ne serez pas dérangé,
et qui sera le vôtre pendant la durée
de votre prière.

Au sujet de quoi faut-il prier?

Le Christ nous a donné un schéma —
un cadre général de prière. Mais si
vous vous bornez à réciter ce schéma,
vous aurez fini de prier en quelque 20
secondes, ce qui ne pourrait guère être
considéré comme une prière privée
substantielle.

Si, en revanche, vous utilisez les
paroles de Jésus comme base, vous
pourrez prier 10, 20 ou 30 minutes,
voire davantage, chaque fois que vous
vous isolez en prière. Et ce ne sera
pas une multiplication de vaines
paroles.

Prenons chacun des points de la
prière modèle, et tirons-en quelques
sujets de prière.

Je me suis entretenu avec beaucoup
de gens à propos de la prière. Souvent,
ils m'ont dit combien Dieu leur était
plus proche et plus réel après* avoir
appris comment prier.

La plupart d'entre nous n'éprouvent
aucune difficulté à parler avec autrui.
Nous savons comment parler à des
parents, à un bon ami, à des collègues,
à des proches ou à des voisins.
Pourquoi serait-il si difficile de parler à
Dieu? Au premier abord ce ne sera
peut-être pas facile. Après tout, nos
interlocuteurs habituels sont là, sous
nos yeux. Ils nous répondent. Dieu, au
début surtout, peut paraître lointain. Il
est au ciel, un lieu qui peut nous
paraître difficile à situer.

Mais la prière nous donne l'occasion
de Lui parler.

Il n'est nullement nécessaire de vous
adresser à Dieu par des expressions
grammaticales archaïques. Il n'y a pas
plus de sentiment religieux à dire:
"Seigneur, nous te remercions de ta
divine providence" qu'à dire simple-
ment: "Père, merci pour les bienfaits
que tu apportes dans ma vie."

Votre conversation avec Dieu doit
être normale et naturelle — sans rien
de guindé ni de faussement religieux
dans la formulation.

Si vous reconnaissez en Dieu votre
Père, souvenez-vous que Jésus nous
ordonne de L'honorer et de Le louer. A
supposer que vous soyez heureux en
mariage, vous utilisez des termes
d'affection pour exprimer vos senti-
ments à votre conjoint. Vous l'appelez
"chéri(e)", "mon amour", "mon

coeur", bref, vous vous adressez à lui,
ou à elle, en des termes spéciaux qui,
pour vous, sont chargés de sens.

Mais vous ne songeriez pas à
appliquer ces mêmes vocables ou
expressions à vos rapports avec Dieu.
Ce sont plutôt des termes comme
"Eternel", "Tout-Puissant", "majes-
tueux" et "glorieux" qui viennent à
l'esprit.

Autrement dit, lorsque vous priez,
vous devez concentrer votre esprit sur
la grandeur et la puissance de Dieu. Il
est au ciel — Lui, un puissant Etre
spirituel. Chaque fois que vous priez,
vous pouvez penser à une façon
différente d'exprimer la relation tant
spirituelle que personnelle que vous
avez avec Lui. Vous pouvez fort bien
consacrer plusieurs minutes à commu-
niquer vos sentiments et vos pensées au
sujet de la majesté de Dieu.

"Que ton règne vienne . . ."

Après ce tribut à la grandeur de Dieu,
le sujet le plus important de la prière
est Son royaume. Le Pater a été répété
des millions et des millions de fois, sans
que sa signification fût en rien
comprise! Combien y a-t-il de gens qui
sachent que le Royaume de Dieu sera
établi sur la terre, ou qui sachent par
qui il sera établi, et dans quel
dessein?

Le message de Jésus-Christ a porté
d'emblée sur le Gouvernement de
Dieu. Notez-le dans Marc 1:14:
"Après que Jean eut été livré, Jésus
alla dans la Galilée, prêchant l'Evangi-
le de Dieu." Le terme "évangile"
signifie littéralement "bonne nou-
velle".

Le message de la Bible, c'est la
bonne nouvelle que le Christ viendra
établir le Gouvernement de Dieu sur la
terre; pour apporter au monde la paix,
le bonheur et la prospérité; pour abolir
la guerre. N'y a-t-il pas là matière à
prier?

Nous vivons dans un monde de
guerres et de bruits de guerres. Un
monde de malnutrition, de faim et de
troubles. Le Christ a aussi dit: "Veillez
donc et priez en tout temps, afin que
vous ayez la force d'échapper à toutes
ces choses qui arriveront, et de paraître
debout devant le Fils de l'homme"
(Luc 21:36).

Un chrétien doit être attentif aux
affaires du monde; il doit savoir ce qui
s'y passe. Sachez comment compren-
dre les événements mondiaux à la

{Suite page 28)



VOUS POUVEZ BIEN MANGER
MEME EN TEMPS DE

RECESSION EŒNOMIOUE

Combien faut-il dépenser
pour la nourriture? Com-
bien avez-vous dépensé

jusqu'ici? Inscrivez-vous vos
dépenses alimentaires?

Quel genre de produits alimen-
taires avez-vous l'habitude d'ache-
ter? Mangez-vous aussi bien que
vous le pourriez, en ce temps de
restrictions?

Un thème de discussion favori, dans
les conditions de récession économique
que nous connaissons, est le coût élevé
de la nourriture ainsi que la façon de
s'assurer un régime alimentaire
adéquat. Ce qui, naguère, était
peut-être considéré comme un élément
indispensable de l'alimentation quoti-
dienne, s'est parfois raréfié — ou est
devenu trop cher pour le consomma-
teur moyen.

Les facteurs à
considérer

Consacrez quelques mi-
nutes à inscrire ce que
vous avez dépensé, en
nourriture, cette semaine
ou la semaine dernière.
Multipliez cette somme par 52
pour obtenir le total annuel.
Le résultat vous étonne? Le
coût annuel de la nourriture
est plus élevé que ne le pensent
la plupart des gens!

Il est essentiel de planifier,
si vous voulez t i rer le
maximum de votre bud-
get alimentaire. Il s'agit
de composer un régime
suffisamment nutritif
et favorisant une santé
optimale, à base de
produits disponibles
là où vous vivez.
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Outre l'argent, plusieurs facteurs
doivent être pris en compte à cet effet
— par exemple, les besoins nutritifs
individuels, les aliments disponibles,
les habitudes alimentaires, le temps
nécessaire pour la préparation des
aliments, les transports, les horaires

quotidiens, l'équipement, les aptitudes
et les impératifs spéciaux de santé.

Dans telle ou telle partie du monde,
certaines denrées alimentaires sont
disponibles en grande quantité, et à des
prix raisonnables, pendant une brève
saison, puis d'autres produits devien-
nent abondants.

En beaucoup d'endroits, la viande
est très chère, mais des légumes secs
tels que fèves de soja, haricots, pois
secs et produits de soja comme le tofu,
le miso et le natto, sont abondants et
moins coûteux. Lorsque les légumineu-
ses ci-dessus, ou certaines d'entre elles
sont associées au cours d'un même
repas à des grains tel le riz complet ou
à du pain complet, on assure un apport
de protéines de bonne qualité.

Essayez d'utiliser de petites quanti-
tés de viande avec des haricots secs ou
des produits de soja, au lieu de viande
seule, pour composer le plat de
résistance. Peut-être même faudra-

t-il simplement remplacer la
viande de boeuf par de l'agneau,
du poulet ou du poisson, si

ceux-ci sont meilleur
marché et plus abon-
dants dans votre

région.
Le lait est

généralement con-
sidéré comme

abondant et



peu coûteux dans certaines parties du
monde, mais, ailleurs, il peut être rare
et cher. Dans ce cas, le régime
alimentaire risque d'être pauvre en
calcium dont la teneur est forte dans le
lait et les produits laitiers.

Une planification attentive permet
d'assurer un apport suffisant de
calcium dans l 'a l imentat ion, en
incluant dans celle-ci, en quantités
appropriées, des aliments tels que le
poisson dont les arêtes peuvent se
consommer (comme les sardines), les
produits de soja, les légumes vert foncé
comme le broccoli et autres, et les
galettes de maïs de culture chaulée.

Il est bon d'apprendre à aimer tous
les aliments saisonniers, car des
habitudes alimentaires trop sélectives
risquent d'entraîner des achats inutiles
et coûteux de denrées plus rares, donc
plus chères.

Plus l'alimentation est variée, et plus
il est probable qu'elle contiendra tous
les éléments nutritifs nécessaires. De
ce point de vue également, il est sage
de savoir apprécier de nombreux
aliments différents.

L'horaire quotidien de la prépara-
tion des repas doit être considéré avec
réalisme, afin d'en tirer le meilleur
parti possible pour la santé et le
bien-être de tous les intéressés.
Lorsqu'on dispose de très peu de
temps, il est bon de le consacrer à la
préparation des aliments qui apporte-
ront à la famille la plus grande valeur
nutritive, et non à des extras superflus
comme des desserts longs à préparer.
Beaucoup de plats simples sont souvent
à la fois les plus nourrissants et les plus
économiques.

Outre ces facteurs, il arrive que des
impératifs spéciaux de santé exigent un
régime modifié, pour les cas de diabète
et d'hypertension. L'arthrite, le port de

prothèses dentaires, ou d'autres
conditions restrictives doivent éga-

lement être pris en compte pour
déterminer les types d'aliments les

plus faciles à manger, les plus
nutritifs et les plus économiques.

Un plan d'action

L'attention portée
aux facteurs,

Plus l'alimentation est
variée, et plus il est

probable qu'elle contiendra
tous les éléments nutritifs

nécessaires.

qui influent sur l'alimentation, n'est
que le début d'un programme qui peut
vous aider à choisir les aliments les
plus nourrissants et les plus avantageux
quant au prix. Pour avoir vraiment de
la valeur, ces facteurs doivent, en effet,
s'inscrire dans un plan susceptible
d'agir favorablement sur votre situa-
tion.

La première partie de ce plan
consiste à décider quels aliments et
quels plats vous comptez servir au
cours de la semaine qui vient. Le fait
de mettre par écrit les menus des repas
de la semaine peut vous aider
grandement à utiliser au mieux votre
temps et votre argent, tout en servant
une nour r i tu re de haute valeur
nutritive. Un point très important à
observer est le nombre de convives
pour lesquels la nourriture doit être
prévue, achetée et préparée. Evitez les
gaspillages en planifiant et en utilisant
avec soin les aliments.

Employez les aliments au naturel
dans toute la mesure du possible. En
général, les aliments moins transfor-
més ont une valeur nutritive supérieure
à celle des aliments hautement raffinés.
Même si certains principes nutritifs,
qui leur ont été soustraits, peuvent y
être réincorporés, ils ne seront
peut-être pas de la même qualité, ni
dosés de la même façon que dans le
produit naturel initial. Et certains
principes nutritifs ne sont jamais
remplacés.

Avant de fixer les menus de la
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semaine, informez-vous sur les ali-
ments les plus abondants, les plus
nutritifs, et les plus économiques
localement disponibles. Ils seront
peut-être différents de ceux qui
figurent, par routine, sur votre
table.

Acheter des aliments

Après avoir rédigé les menus de la
semaine, vérifiez quels produits vous
avez déjà, et ce qu'il vous faudra
acheter. Ayez une liste d'achats basée
sur les ingrédients des menus de la
semaine. C'est indispensable si vous
voulez faire le meilleur usage de votre
temps et de votre argent. Evitez les
achats impulsifs. Ne vous écartez de
votre liste que si vous trouvez mieux
que le produit que vous aviez envisagé
d'acheter.

En faisant vos courses, informez-
vous des prix des produits alimentaires.
Comparez le coût des plats précuisinés
avec celui du même plat, préparé par
vous, à partir de différents ingrédients.
Discutez les prix avec des amis pour
mieux savoir ce qui est disponible.
Conservez une liste de prix des
produits alimentaires que vous achetez
souvent, et consultez-la pour utiliser
plus efficacement votre budget nourri-
ture. Pendant que vous faites vos
courses, mémorisez les sommes dépen-
sées au fur et à mesure de vos achats,
de façon à en connaître approximative-
ment le total avant de passer à la
caisse.

Pensez à l'espace et à l'équipement
de stockage dont vous disposez, avant
de décider de ce que vous achèterez en
une seule fois. Si possible, et à
condition que vous disposiez d'un
volume de rangement suffisant,
prévoyez d'acheter des provisions pour
une semaine, à l'exception peut-être de
denrées périssables comme le lait et les
légumes verts frais.

Apprenez à connaître les meilleures
sources d'approvisionnement en pro-
duits alimentaires de haute qualité
conformes à vos besoins. Le prix peut
sembler parfois être une bonne affaire,
mais le produit lui-même ne le sera
sans doute pas. La qualité n'est pas
moins importante que le prix.

L'étal de produits frais, chez le
cultivateur même, peut sembler
préférable au marché classique. Tenez
compte, toutefois, de la longueur du
déplacement. Si la distance est grande,
le prix de l'essence risque de rendre vos
achats plus chers qu'au marché local.
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Acheter en grande quantité, ou pour
plusieurs ménages à la fois, peut
également sembler plus rationnel
lorsqu'il s'agit d'économiser sur les
achats de nourriture — mais est-ce
toujours exact? Cela dépendra de vos
besoins. Si vous vous retrouvez avec
des produits qui se gâtent avant que
vous n'ayez pu les utiliser, l'apparente
économie pourrait, en réalité, vous
coûter cher. Il est important d'acheter
les produits alimentaires au moment où
ils sont de qualité optimale, et de les
consommer avant qu'ils ne se détério-
rent ou ne se gâtent.

Pour acheter judicieusement, il faut
apprendre en quoi consiste la qualité
des produits alimentaires. La grandeur
ou le vo lume ne consti tue pas
nécessairement un critère positif. Les
oeufs les plus gros sont peut-être
simplement plus chers, sans être de
meilleure qualité. La plupart des
recettes sont basées sur l'emploi
d'oeufs de bonne taille, mais non sur
les oeufs extra-gros ou "jumbo", plus
coûteux.

Pour les fruits et les légumes, de
même que pour la volaille et le poisson,
la fraîcheur est primordiale. Dans la
mesure du possible, il est utile de
s'informer de l'heure des arrivages au
marché, surtout en ce qui concerne les
denrées les plus périssables. Vous
pourrez ainsi vous organiser pour les
acheter au moment où elles sont le plus
fraîches.

Acheter un poulet entier et le
découper vous-même revient, générale-
ment, moins cher que de l'acheter
découpé. Sachez quels morceaux il est
possible d'obtenir à partir de certains
rôtis, ou de certaines pièces de viande.
Vous pourrez varier vos menus en
achetant un morceau plus gros, et en le
débitant vous-même, en vue de
différentes préparations. Ainsi, par
exemple, une épaisse tranche de steak
ou de rôti peut se découper en
morceaux à griller, à frire, à braiser ou
à cuire dans un peu de liquide.

Certains considéreront les bons-
primes, ou les timbres-ristournes,
comme un moyen sûr d'économiser de
l'argent. Le sont-ils vraiment? Oui, si,
en les utilisant, vous gagnez sur un
article que vous achetez régulièrement.
Non, s'il s'agit d'un article que,
normalement, vous n'achèteriez pas.
Si, avec les bons ou les timbres, le
produit revient plus cher que ce que
vous dépenseriez habituellement pour
cette catégorie de produits, il n'y a plus
12

Le lait est généralement
considéré comme abondant

et peu coûteux dans
certaines parties du monde,
mais, ailleurs, il peut être

rare et cher.
d'économie; en fait, vous dépensez
davantage!

Après avoir planifié vos menus
selon vos besoins, et avoir fait
judicieusement vos achats pour la
semaine, il faut que vous en preniez
dûment soin. De bonnes conditions de
conservation feront la différence entrej
un produit bien utilisé et Un produit
perdu. Les aliments surgelés doivent
être placés dans le réfrigérateur
aussitôt après l 'achat , ou être
promptement consommés. Si vous ne
disposez pas de l'équipement approp-
rié pour conserver des produits
périssables tels que la volaille, le
poisson et la viande, achetez-les
chaque jour en quantités correspon-
dant à la consommation quotidienne, à
moins que le climat, ou le temps, ne
soit assez froid pour en assurer la
bonne conservation sans réfrigération
ni congélation.

Venons-en à la préparation des
aliments. Il importe non seulement de
préserver au maximum la valeur
nutritive des denrées alimentaires,
mais aussi d'utiliser au mieux la
nourriture et le temps dont vous
disposez. Evitez de faire tremper les
légumes dans de l'eau pour les garder
frais, car cela provoque une perte de
principes nutritifs. Les aliments cuits
entiers, ou en gros morceaux, conser-
vent en général plus de valeur nutritive
que lorsqu'ils sont coupés menu. Parmi
les autres moyens de préserver les
principes nutritifs, citons: faire cuire

les légumes et les fruits à l'étuvée dans
une marmite à vapeur; faire mijoter les
légumes et les fruits dans un fond
d'eau que l'on porte à ébullition avant
d'ajouter les ingrédients; couvrir la
casserole et faire cuire le tout jusqu'à
ce que les aliments soient juste tendres,
ou à point — pas spongieux! Gardez
tous les liquides de cuisson de la
viande, des haricots ou pois secs, ou
d'autres légumes, et utilisez-les pour
vos potages.

Si vous cul t ivez vos propres
aliments, il serait plus économique et
plus efficace, en termes de valeur
nutritive, de planifier vos cultures en
les diversifiant, de façon à obtenir des
récoltes échelonnées tout au long des
saisons. Incluez-y des aliments qui
peuvent se conserver longtemps à l'état
naturel. Certains légumes et des fruits
tels les pommes et les pommes de terre
peuvent se conserver, dans des
conditions adéquates, pendant plu-
sieurs semaines, voire même quelques
mois dans les climats plus froids.

Certains ménages pourraient dispo-
ser d'un budget alimentaire plus élevé
s'ils dépensaient moins dans les autres
domaines. L'argent consacré à beau-
coup d'articles en plastique, ou papier,
serait mieux utilisé s'il servait à acheter
de la nourriture. Souvent, par exemple,
les serviettes en papier, utilisées pour
éponger ou nettoyer, pourraient être
remplacées par des chiffons, beaucoup
plus économiques. Sauf en de rares
occasions, évitez d'employer chez vous
des assiettes, des gobelets et des
couverts à jeter. Vérifiez le prix de ces
articles. Il est plus élevé qu'on ne le
pense.

Beaucoup de gens risquent d'être
mal nourris ou même d'avoir faim
parce qu'ils ne sont pas suffisamment
informés au sujet des a l iments
disponibles, parce qu'ils s'organisent
mal, ou pas du tout, parce qu'ils
n'apprennent pas à aimer des aliments
variés, ou qu'ils s'en tiennent à de
mauvaises habitudes d'achat et de
préparation de nourriture. Le pro-
blème, dans leur cas, réside donc dans
le manque d'information et d'action
productive, bien plus que dans le
manque d'aliments et d'argent.

Examinez votre situation indivi-
duelle, planifiez avec soin, et mettez
vos plans en pratique de la façon qui,
pour vous, est la meilleure. Oui, on
peut être bien nourri, même à notre
époque de dépression économ-
ique! D

La PURE VERITE



C O N N A I S S E Z V O T R E B I B L E !

La PURE VERITE, de pair avec le Cours de Bible par Correspondance de
YAmbassador Collège, vous permettent de suivre l'étude fascinante de la Bible. Il
vous suffit de vous reporter à votre Bible et de lire chacun des passages cités, pour
obtenir la réponse aux diverses questions. Vous serez surpris de constater que votre
compréhension s'améliorera chaque mois, à la suite de ces mini-études.

Le Gouvernement divin est-il pour bientôt?

Cinq ans après la Deuxième Guerre mondiale,
Winston Churchill, lors d'une allocution à
Copenhague, déclara: "Si l'on ne parvient

pas à instaurer rapidement un super-gouverne-
ment mondial, compétent, les pourparlers de paix
et les progrès de l'humanité ont bien peu de
chance d'aboutir."

Au début des années 60, Edward Teller, physicien
spécialiste de l'énergie nucléaire, qui participa à la
mise au point de la bombe à hydrogène, lança
l'avertissement suivant: "Nous devons oeuvrer en
faveur de l'instauration d'une autorité mondiale,
investie des pleins pouvoirs et fondée sur des valeurs
morales — un gouvernement mondial capable de faire
respecter la loi partout dans le monde" (C'est nous qui
traduisons, tout au long de cet article).

L'idée de ce genre de gouvernement a recueilli bien des
suffrages . Beaucoup de savants et de dir igeants
gouvernementaux savent que la paix mondiale ne pourra pas
avoir lieu tant que toutes les nations ne se seront pas unies
pour former un gouvernement mondial.

Un gouvernement mondial est-il possible?

Malheureusement, comme le déclare A.F.K. Organski dans
le livre World Politics: "Un gouvernement mondial n'est
pas pour demain . . . Du fait que la création d'un
gouvernement mondial, qui serait respecté par tous les pays
actuels, a peu de chance de se matérialiser, autant dire tout
de suite qu'il n'existera jamais" (C'est nous qui
soulignons).

Dans son ouvrage intitulé: Politics Among Nations, Hans
J. Morgenthau avance: "La paix entre les nations ne saurait
être permanente sans un [super] Etat mondial, mais un tel
Etat ne pourrait, pas être créé dans les conditions sociales,
morales et politiques actuelles.

Quel paradoxe! Les dirigeants admettent qu'un
gouvernement mondial constitue, à l'heure actuelle, une
nécessité absolue. Pourtant, ils disent que ce genre de
gouvernement, dans les conditions actuelles, équivaut pour
ainsi dire à une IMPOSSIBILITE.

Qu'en est-il vraiment? Une telle chose est-elle
impossible? Est-ce un "château en Espagne", un produit de
l'imagination de rêveurs optimistes?

Si notre seul espoir résidait dans les efforts de l'homme,
alors un gouvernement mondial serait IRREALISABLE, et il
n'y aurait aucun espoir de survie pour la race humaine.

Comment le Gouvernement mondial sera instauré

Généralement, les gens sont incapables de reconnaître une
puissance supérieure à la leur. Ils ne croient pas en une
puissance capable d'instaurer un Gouvernement universel,
ici-bas.

Il en existe pourtant une: le DIEU TOUT-PUISSANT. Il a le
pouvoir et la sagesse nécessaires pour mener à bien une telle
entreprise.

C'est précisément le message que Dieu confia à
Jésus-Christ: proclamer au monde l'Evangile — la bonne
nouvelle — selon lequel le Christ va revenir, investi de la
puissance de Dieu, afin d'instaurer le Gouvernement divin
sur terre.

Bien peu de gens, de nos jours, ont conscience du fait que
Dieu a alloué 6000 ans à l'humanité pour qu'elle se gouverne
à sa façon. Pendant ces 6000 ans, II a décidé de ne pas
intervenir dans les affaires humaines. Il a laissé les hommes
suivre leurs voies — celles-ci leur semblent bonnes — mais

ont apporté que souffrance et mort (Prov.leurelles ne
16:25).

Dieu a permis à l'homme d'agir à sa guise afin qu'il
apprenne, par l'expérience, quelles sont les carences de base
de toutes les formes de gouvernement humain — qu'il
s'agisse de communisme, de fascisme, de démocratie ou
autres. Dieu laisse l'humanité se prouver à elle-même
qu'awcMne forme humaine de gouvernement n'est capable
d'apporter — et de maintenir — la paix universelle.

La Bible révèle qu'une époque de renaissance, physique et
spirituelle — mille ans de paix et de prospérité — est sur le
point d'être instaurée à notre époque. Plongeons les regards
sur le Gouvernement du merveilleux Monde à Venir, pour
savoir ce qu'il sera, et comment chacun devra apprendre à
vivre en paix.

1 — Comment Jésus-Christ — le Roi des rois —
affrontera-t-il, à Son retour, les nations en guerre? Apoc.
19:11-16.
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REMARQUE: Comme nous l'avons vu lors d'études
précédentes, Jésus-Christ reviendra sur cette terre lorsque
les maux de ce monde auront atteint leur point culminant. Il
va revenir afin d'empêcher l'annihilation nucléaire de
l'humanité (Matth. 24:22).

Lors de Son retour, le Christ devra vaincre ceux qui font
la guerre.

Pour commencer, II forcera ces derniers à se soumettre à
Lui. Il gouvernera avec "une verge de fer" — symbole
d'autorité absolue. Il régnera avec puissance, et n'hésitera
pas à recourir à la force — si nécessaire. Les hommes,
ancrés dans leurs vieilles habitudes égoïstes, acquises par les
faux systèmes d'éducation du monde, devront être
gouvernés avec fermeté jusqu'à ce qu'ils reconnaissent les
résultats positifs de la voie divine.

2 — Où sera établi le siège central de ce Gouvernement
divin? Jér. 3:17.

REMARQUE: C'est depuis Jérusalem, future capitale du
monde, que Jésus-Christ régnera sur les nations, dans le
Royaume de Dieu. Une fois établi, Son règne s'étendra sur
toute la terre.

3 — Qui assistera le Christ dans l'administration du
Gouvernement divin, après Son retour? Dan. 7:18-22; Apoc.
5:10; 20:24.

REMARQUE: Le Christ placera, à la tête des nations et des
villes, ceux qu'il aura déjà formés — ceux qui, de leur plein
gré, se seront soumis au Gouvernement divin dans Son
Eglise, et qui Lui auront prouvé leur loyauté de leur vivant.
Ceux-ci assisteront le Christ dans le Gouvernement du
monde une fois qu'ils seront nés de nouveau, lorsqu'ils
seront devenus, au retour du Christ, des "enfants" de Dieu
et des êtres spirituels.

Le Gouvernement se fera depuis le sommet. Le Christ
régnera en tant que Souverain suprême. Chaque dirigeant
sous Ses ordres sera un être divin, qui servira avec un amour
véritable et avec le souci du bien-être de ses sujets. Il n'agira
pas poussé par des motifs égoïstes — ce qui est souvent le
cas, aujourd'hui.

4 —-De quelle puissance disposera chacun des dirigeants
divins, dans sa région? Apoc. 2:26-27.

REMARQUE: Partout dans le monde, des jugements seront
prononcés sur le champ. Cependant, toutes les décisions
gouvernementales seront fondées sur le modèle établi au
Siège central du monde, par Jésus-Christ Lui-même. Le
Gouvernement divin sera parfaitement organisé; il sera
exempt de machinations, de paperasserie et de tracasseries
inutiles.

Rééduquer à la façon divine

I — Les nations se rendront-elles compte de la valeur du
Gouvernement divin? Commenceront-elles à rechercher le
Christ, désireuses d'être instruites dans la voie divine?
Michée4:l-3.

REMARQUE: Dans les prophéties bibliques, une montagne
est souvent utilisée en tant que symbole d'une grande nation
— et une colline, celui d'une petite. Il est écrit que les gens
viendront à Jérusalem pour connaître la voie divine.

Le Christ sera, non seulement le Souverain suprême de
toutes les nations, mais II sera aussi YEducateur suprême.
II rééduquera le monde selon le mode de vie divin — la
voie divine de l'amour — afin que les individus puissent,
de leur plein gré, choisir la voie qui mène à la paix, à la

prospérité économique, et aux bénédictions spirituelles.
2 — Dieu punira-t-il les nations qui refuseront

d'apprendre Sa façon de vivre? Zach. 14:16-17. Que se
passera-t-il si elles persistent dans leur rébellion? Versets
18-19.

R E M A R Q U E : Dès que toute rébellion contre le
Gouvernement divin aura été matée par la puissance divine,
le Christ commencera aussitôt à rééduquer les gens, à
l'échelle mondiale. Les hommes se rendront compte qu'il
est, Lui, le Souverain suprême, et ils suivront Son exemple
pour être physiquement et spirituellement bénis. Ceux qui
s'obstinent à ne pas vouloir apprendre souffriront de la
sécheresse et subiront les fléaux, jusqu'à ce qu'ils se
soumettent au règne du Christ.

3 — Les saints de Dieu rempliront-ils un rôle actif dans
l'éducation des gens? Aideront-ils à répandre la pleine
compréhension de la Loi divine, et inciteront-ils les gens à
prendre des bonnes décisions? Esaïe 30:20-21.

REMARQUE: Avec la supervision adéquate de ceux qui
enseigneront la voie divine, le crime et la violence
disparaîtront. Les gens apprendront à vivre paisiblement les
uns avec les autres.

4 — Jusqu'à quel point le programme divin de
rééducation — pour ce qui est d'enseigner au monde la
connaissance de la voie divine — sera-t-il efficace? Esaïe
11:9; Jér. 31:34.

REMARQUE: Durant le Millenium, il ne régnera aucune
confusion religieuse, car Satan (qui a séduit toute la terre)
— aura été lié lors du retour du Christ (Apoc. 20:1-3). Les
êtres humains seront désormais dociles. Leurs yeux
s'ouvriront à la vérité divine qui leur sera révélée.

Dans notre prochaine étude, nous étudierons les
conditions dans lesquelles les gens vivront, lorsque les
nations auront été rééduquées selon la voie divine, n

— Préparé par Richard H. Sedliacik

Inscrivez-vous à notre
COURS DE BIBLE gratuit

La courte étude que vous venez de terminer
constitue un échantillon de la méthode employée
dans les leçons mensuelles du COURS DE BIBLE
PAR CORRESPONDANCE de \'Ambassador Collège.

Vous pouvez vous y
. inscrire. Il vous

suffira de nous
écrire en vous
adressant au bureau
le plus proche de
votre domicile (voir
nos adresses à
l'intérieur de la
couverture).

.""-\) IVOi.U;<;r-

'fc/CoursdeBiHe
<î " par L-cirrcspondanct"
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Comment cesser
de faire

des fautes
par Roderick C. Meredith

Quel est le SECRET qui permet de vaincre les problèmes personnels?

i seulement je n'avais pas
ommis cette e r reur

épouvantable!" se dit la
jeune femme en elle-même.

Mais elle l'avait bel et bien
commise, une fois encore —
comme d'habitude.

Elle regardait son mari claquer en
colère la portière de la voiture, sortir
rageusement de l'allée, et disparaître
au bout de la rue. En même temps, elle
sentait un grand vide s'emparer d'elle.
Désormais, leur petite maison n'était
plus ce château qu'elle avait été, mais
elle ressemblait plutôt à un tombeau.

Chose étrange, ce qui l 'avait
tellement contrariée, chez son mari, ne
semblait plus revêtir d'importance.
Dans le triste silence de cette maison
vide, elle ne s'en souciait plus du
tout.

Se laissant tomber avec décourage-
ment dans le fauteuil, au milieu de la
pièce, elle commença à réaliser
profondément que c'était son mari

qu'elle voulait, et dont elle avait besoin
— non pas ce nouvel aspirateur qu'il
avait dû lui refuser parce qu'ils n'en
avaient pas les moyens.

Pourquoi le harcelait-elle continue-
llement lorsqu'il rentrait à la maison, le
soir? Pourquoi fallait-il qu'elle lui dise
toujours la mauvaise chose — des
paroles qu'elle regrettait amèrement
par la suite?

Découvrez la CAUSE de votre
problème

Beaucoup de gens, dans notre monde
industrialisé, jouissent de bénédictions
physiques extraordinaires: de belles
maisons, des voitures, des postes de
radio, des téléviseurs, de beaux
vêtements et une alimentation abon-
dante. Néanmoins, à l'instar de la
jeune femme décrite plus haut, trop
souvent nous connaissons d'énor- /
mes frustrations, nous avons de
fortes sautes d'humeur, et nous
faisons face à des problèmes

familiaux, des

problèmes de santé ou d'emploi.
Malgré une abondance et un

bien-être physique, auxquels ne peu-
vent que rêver les déshérités qui
constituent les trois quarts de la
population de cette planète, la plupart
de ceux qui font partie du monde
développé continuent à rencontrer de
graves problèmes et d'éprouver des
sentiments de frustration et de vide.

POURQUOI?
Parce que, tout en étant souvent

"désolés" comme cette jeune femme,
ils ne sont néanmoins pas disposés à
METTRE FIN AUX ERREURS qui Causent
tous ces ennuis.

Une jeune épouse, comme celle que
nous venons de décrire, et qui irrite son
mari tente, habituellement, de "résou-
dre" le problème soit en disant qu'elle

est désolée, soit en préparant,
pour le repas du soir, son

plat favori , ou en
utilisant tout autre
moyen passager pour

se tirer d'embarras.
Mais il faut dire



que beaucoup de couples n'en
même pas autant!

C'est loin d'être suffisant

Pourquoi? Parce que ces moyens se
limitent à calmer la personne vexée. Ils
NE s 'at taquent PAS à la CAUSE
fondamentale de ces sempiternelles
scènes et discussions qui affectent
tellement de familles, de nos jours.

La jeune épouse qui a ainsi blessé
son mari devrait prendre le temps de
s'asseoir, afin d'examiner soigneuse-
ment comment il se fait qu'elle
parvienne à commencer autant de
disputes. Il lui faudrait
réfléchir à la CAUSE réelle de
son problème. Est-elle trop
vaniteuse, égoïste ou exi-
geante? A-t-elle jamais ap-
pris à maîtriser son humeur
ou sa langue? Ses mauvaises
réactions émotives sont-elles
intensifiées par une santé
fragile, par l'alcoolisme, ou
par quelque problème per-
sonnel profond dont elle n'a
jamais discuté avec son
conjoint, ou qu'elle n'a
jamais tenté de régler
en prenant des dispo-
sitions précises pour
y arriver?

Quel le est au
jus t e la C A U S E
réelle?

Ce même besoin
de découvrir la
véritable cause d'un
problème s'applique à tous
— hommes et femmes —
dans les divers domaines de
la vie, qu'il s'agisse de
problèmes sociaux ou de
sentiments de frustration au
travail.

Si, par exemple, vous
connaissez des problèmes sérieux à
votre travail, ou dans vos activités
professionnelles, assurez-vous de met-
tre le doigt sur la vraie CAUSE, et non
sur quelque bouc émissaire imaginaire.
Posez-vous des questions.

Comment en suis-je venu à faire ce
travail? L'ai-je intentionnellement
choisi parce qu'il m'intéressait et
m'offrait un défi à relever en termes de
développement personnel et de réalisa-
tion de Soi INDEPENDAMMENT des
considérations salariales ou finan-
cières? Est-ce que je possède réelle-
ment le talent, la compétence et les
aptitudes qui devraient normalement
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font me permettre de réussir dans ce genre
d'occupation?

Si tel n'est pas le cas, il se peut que
vous ne soyez pas à votre place dans un
tel travail. Peut-être se peut-il que vous
ayez permis à quelque autre intérêt
secondaire d'accaparer trop de votre
temps et de votre attention, vous
empêchant ainsi de réussir au niveau
de cette occupation que vous avez
choisie. Laissez-vous des problèmes de
santé, des problèmes de boisson, ou des
sentiments de frustration vous déran-

ger dans un travail où
vous devriez normale-

En cherchant l'emploi ou la profession qui
convient. . . prenez bien soin d'évaluer ce que
vous aimez et ce que vous n'aimez pas, ainsi

que vos capacités et les talents particuliers que
vous avez reçus.

pèrent. Quant à moi, lorsque cela se
produisit, je devins prudent. Je
développai alors une habitude que je
n'abandonnai jamais par la suite: celle
d'analyser mes pertes afin de détermi-
ner où je m'étais trompé. J'ai même
développé cette pratique de façon
systématique . . . Je n'ai jamais cher-
ché à m'excuser, mais je me suis
intéressé à me garder de répéter la
même erreur."

Voilà un bon conseil!
Dans cette démarche pour trouver,

reconnaître et corriger nos fautes,
combien d'entre nous ne cherchent

vraiment pas à s'excuser,
mais visent "uniquement" à
éviter la répétition d'une
erreur, avec la détermina-
tion de NE PAS la commettre
à nouveau?

Il se peut que d'autres
personnes contribuent égale-
ment aux problèmes que

vous rencontrez. Néan-
moins, comme M. Baruch,
vous devez tout d'abord

découvrir et corriger,
chez vous, les erreurs qui

occasionnent ces dif-
ficultés. N'hésitez
pas à reconnaître
vos fautes. Sachez

les admettre. Pre-
nez la décision de

CESSER de les répéter.
Dès que cette étape sera

franchie, plus de la moitié
de la bataille sera déjà
gagnée.

Découvrez Ses LOIS
DU SUCCES

ment être
succès?

heureux et connaître le

Reconnaissez VOTRE part
de responsabilité

Dans cette recherche de la cause
véritable de votre problème, faites
preuve d'honnêteté. Ne vous leurrez
pas!

Suivez en cela l'exemple de feu
Bernard Baruch, multimillionnaire,
financier et conseiller de différents
présidents des Etats-Unis. Décrivant
une dégringolade des valeurs bour-
sières, M. Baruch déclara: "Dans de
telles circonstances, certains se déses-

En plus de vous appliquer à
trouver et à admettre vos
fautes, il vous faut appren-
dre les LOIS qui régissent la

vie, la santé et le succès. Elles vous
permettront d'éviter les fautes — de
percevoir les problèmes potentiels et de
les éviter, plutôt que de devoir d'abord
en souffrir!

La première loi du succès consiste à
se fixer un BUT convenable. En
cherchant l'emploi ou la profession qui
convient en tant que partie de cet
objectif, prenez bien soin d'évaluer ce
que vous aimez et ce que vous n'aimez
pas, ainsi que vos capacités et les
talents particuliers que vous avez
reçus.

A nouveau, évitez de vous faire des
illusions. Il se peut que vous soyez attiré
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par les avantages financiers ou par le
prestige qu'offrent certaines occupa-
tions, mais que, selon toute probabilité,
vous vous y sentiez frustré et misérable si
vous n'aimez pas, par exemple, la routine
quotidienne qu'elles impliquent. Par
contre, vous prendrez indubitablement
plaisir à votre travail, et vous serez
davantage capable de l'accomplir de tout
votre coeur, s'il s'agit d'un domaine où
vous EXCELLEZ, où vous êtes plus
compétent à cause de vos talents et de vos
aptitudes.

Voici d 'autres lois du succès:
acquérir une éducation convenable, se
bâtir une bonne santé, tout faire avec
dynamisme, exercer la débrouillardi-
se, et enfin, persévérer jusqu'à la
fin.

Le Créateur a mis en mouvement
des lois précises qui assurent le succès;
si nous les ignorons, ce sera à notre
propre détriment. Il vous faut non
seulement apprendre ces lois, mais
VIVRE PAR elles, pour connaître le
succès et le bonheur. En outre, il vous
faut réaliser que TOUTES les véritables
lois de la vie, que chacun de nous peut
découvrir, sont fondées sur la grande
LOI spirituelle de Dieu, tel qu'exprimée
dans les Dix Commandements.

Les Dix Commandements énoncent
la base même de l'authentique VOIE DE
VIE, conçue par le Dieu tout-puissant,
pour apporter à l'homme bénédictions,
bonheur et santé. C'est pourquoi, si
vous voulez cesser de commettre les
erreurs qui vous occasionnent tant de
problèmes, vous devez nécessairement
étudier cette Loi et VIVRE PAR elle. Le
roi David a pris conscience de cette
réalité, et a écrit: "Combien j'aime ta
loi! Elle est tout le jour l'objet de ma
méditation" (Ps. 119:97).

Réfléchissez bien! Examinez vos
erreurs et vos problèmes à la lumière
des Dix Commandements, et voyez où
vous avez tort. Demandez à Dieu la
force et le courage de reconnaître vos
fautes, et de vous en REPENTIR
sincèrement!

Pour bien comprendre comment
mettre les Dix Commandements en
pratique, dans votre vie, demandez
notre brochure intitulée Les Dix
Commandements. Cette publication
vous aidera à voir comment appliquer,
à chaque situation, le principe de la Loi
divine.

Pratiquez l'autodiscipline

L'individu qui réussit vraiment est
celui qui apprend à faire les choses
juillet/août 1983

qu'il n'aime pas faire, de prime abord.
Bien que vous deviez choisir un travail
dans une sphère d'activité en rapport
avec vos aptitudes et talents naturels, il
convient de souligner que presque
chaque occupation présente certains
aspects désagréables. Si vous voulez
réussir, prenez l'habitude d'accomplir,
avec entrain, les tâches déplaisantes!

En outre, vous devez apprendre à
maîtriser votre langue, vos pensées, vos
actions, ainsi que vos désirs. Il se peut
que vous ayez tendance à trop parler
et, par conséquent, à faire en sorte que
vos relations avec votre patron, ou avec
votre conjoint, soient constamment
tendues. Peut-être avez-vous un pen-
chant pour l'alcool, au grand détriment
de la qualité de votre travail et de vos
relations familiales et sociales. Pour
connaître le succès et pour vous assurer
de continuer à réussir, vous devez être
MAITRE de vos désirs, de vos émotions

et de vos paroles, sinon ils SERONT
MAITRES DE VOUSÎ

Remarquez ce que Dieu nous
enseigne: "Celui qui est lent à la colère
vaut mieux qu'un héros, et celui qui est
MAITRE de lui-même [de ses pensées et
de ses émotions], que celui qui prend
des villes" (Prov. 16:32).

Par contre, voyez également l'aver-
tissement concernant les paroles
irréfléchies: "Celui qui veille sur sa
bouche garde son âme; celui qui ouvre
de grandes lèvres court à sa perte"
(Prov. 13:3). Que ce soit avec votre
conjoint, vos amis ou vos compagnons
de travail, apprenez à réfléchir avant de
parler!

Si vous êtes enclin à être paresseux
ou indolent, il vous faudra vous
discipliner pour vous secouer, vous
mettre à l'oeuvre, et faire quelque
chose! Ce n'est pas facile, mais une fois

(Suite page 29)

LE
VRAI

EVANGILE?
Des centaines de sectes et de dénominations prétendent
prêcher le "vrai Evangile". Pourtant, chacune a sa façon de
l'annoncer. En quoi consistait l'Evangile que Jésus prêcha?
Quelqu'un prêche-t-il, aujourd'hui, ce même message? Notre
brochure gratuite, intitulée: Quel est le vrai
Evangile? révèle, Bible à l'appui, la réponse à
ces questions. Pour recevoir cette publication, il
vous suffit de nous écrire en vous adressant au
bureau le plus proche de votre domicile.
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Pour votre santé

Toute
chair animale
est-elle bonne

à manger
par Herbert W. Armstrong

Que penser des créatures impures qui apparurent à Pierre dans une vision? La chair
de tous les animaux fut-elle rendue pure dès ce moment-là? Ce sujet est d'une

grande importance pour votre bien-être, ainsi que pour votre santé.

A"es des milliers d'années
d'expérience humaine, il
semble que l'un des sujets

les plus obscurs, pour l'homme,
soit tou jours celui de la
nourriture.

Observez un bébé! Il pense que
tout ce que ses petites mains
peuvent porter à sa bouche est bon
à manger; en fait, tout ce qu'il peut
saisir va directement dans sa
bouche. Que de fois les parents ne
doivent-ils pas retirer, de la bouche
de leur bébé, des objets qu'il
avalerait, et que de fois ne leur
faut-il pas essayer de lui faire
comprendre que tout ce qu'il peut
attraper n'est pas nécessairement
bon pour son estomac?

Nous devrions parfois nous deman-
der si nous agissons mieux qu'un bébé.
La plupart des adultes semblent aussi
croire que tout ce qu'ils peuvent avaler
doit être bon comme nourriture! La
seule différence, en l'occurrence, est
que le bébé met dans sa bouche ce qu'il
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peut attraper et ce qui lui paraît bon,
tandis que nous, les adultes, nous
voulons manger ce qui semble être bon
au goût.

Votre estomac est votre "réservoir",
de même que le réservoir d'essence de
votre automobile est son "estomac".
Oseriez-vous y verser n'importe quoi?
Vous savez qu'une voiture n'a pas été
cons t ru i te pour consommer et
"digérer" de l'huile, de l'eau, du lait,
ou du pétrole brut.

Si nous sommes très prudents quant
à la manière d'alimenter notre voiture,
nous semblons pourtant être totale-
ment indifférents au sujet de ce que
nous-mêmes et nos enfants absorbons
comme nourriture.

Qu'advient-il des aliments que nous
mangeons? Le processus de la
digestion s'effectue dans l'estomac. Si
nous mangeons une nourriture saine
— contenant une bonne portion de
minéraux essentiels, de vitamines et
d'hydrates de carbone — les pro-
priétés vitales de la nourr i ture
s ' inf i l t rent à travers les parois
intestinales et pénètrent dans le sang
pour remplacer les cellules usées et

pour fournir énergie, chaleur, et
bien-être.

Notre corps est merveilleusement
construit. C'est le mécanisme le plus
parfait du monde.

Toutefois, de même que vous devez
mettre de l'essence de bonne qualité
dans le réservoir de votre voiture, ainsi
que l'huile et la graisse qui conviennent
à son mécanisme, de même vous devez
prendre la nourriture qui convient au
mécanisme délicat de votre corps.

Qu'arriverait-il si vous essayiez de
lubrifier une montre avec de l'huile
lourde? Vous ne pourriez certainement
pas compter longtemps sur son bon
fonctionnement!

De même, si vous absorbez toutes
sortes d'aliments ou de boissons qui
n 'ont jamais été fai ts pour ce
mécanisme humain qu'est votre corps,
vous le détraquerez; des malheurs et
des MALADIES s'ensuivront. Le cerveau
s'alourdit, il s'encrasse; vous vous
affaiblissez, et vous devenez inefficace:
c'est le suicide à longue échéance, car
vous écourtez ainsi votre vie.

L'Eternel Dieu, qui a conçu et créé
votre corps, a également révélé
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certaines notions fondamentales au
sujet des aliments qui aident à le
conserver en parfait état. Pourquoi
refuser d'obéir à ces instructions?

Vous absorbez du poison

Vous ne mangez sûrement pas de toute
plante qui pousse du sol; certaines
d'entre elles sont vénéneuses; elles sont
comme du poison.

Savez-vous qu'il existe plusieurs
sortes de poison? Le cyanure de
potassium, par exemple, peut vous
faire mourir très vite. D'autres poisons
causent la mort en quelques heures, ou
en quelques jours. Mais il existe aussi
certains poisons que le monde prend
comme nourriture, et qui causent la
mort après un usage constant de dix,
trente, ou cinquante années.

La seule différence entre de tels
poisons que nous appelons "nourritu-
re" et le cyanure de potassium, est le
nombre relatif de minutes, d'heures, de
jours et d'années que cela leur prend
pour accomplir leur effet.

De même que chacune des diverses
plantes que Dieu a fait pousser du sol
ne convient pas à l 'alimentation
humaine, de même toute chair animale
ne constitue pas une nourr i ture
convenable pour l'homme. "Mais alors,
si le porc n'est pas bon à manger,
pourquoi Dieu l'a-t-Il fait?" deman-
dent certaines personnes. Partant de la
même logique, vous pourriez vous
demander la raison pour laquelle Dieu
a créé les mauvaises herbes et les
plantes vénéneuses! Il va sans dire que
tout a été créé pour une raison, mais
cette raison n'est pas toujours en vue
de servir de nourriture à l'homme.

Beaucoup de personnes croient que
dans le Jardin d'Eden, il n'était point
permis à l'homme de manger de chair
animale. La révélation divine sur ce
point particulier est plutôt vague; c'est
pourquoi les opinions varient selon le
point de vue soutenu. Toutefois, Dieu a
clairement indiqué, dans Sa parole, que
la chair de certains animaux convient à
l'alimentation de l'homme. Le Christ
Lui-même, qui est notre exemple, en a
mangé — comme II a mangé des
légumes et des fruits. Si donc le Christ
a mangé la chair des animaux purs,
pourquoi ne ferions-nous pas de
même?

Lorsque Dieu, par l'intermédiaire de
Moïse, donna à l'homme Ses premières
révélations écrites, II dressa une liste
de tous les animaux dont la chair est
bonne à manger — et une autre liste de
juillet/août 1983

tous ceux dont l 'homme devait
s'abstenir de manger. Cette liste en
double se trouve à la fois dans
Lévitique 11 et dans Deutéronome
14.

C'est ici une loi fondamentale, une
révélation divine faite à l'homme, afin
de lui indiquer quelle est la viande que
le système digestif humain peut
convenablement assimiler, et celle qui
est impropre à la digestion. Ce
commandement ne fait pas partie de la
Loi spirituelle divine que résument les
Dix Commandements; il ne fait pas
partie non plus des ordonnances, des
cérémonies ou des sacrifices qui furent
abolis à la crucifixion du Christ.

Il nous importe de nous rappeler
que Dieu est l'Auteur de toutes les
lois qui régissent l'univers. Il existe
des lois physiques et chimiques,
comme celle de la gravitation. Il y a
aussi la grande et immuable Loi
spirituelle, qui régit les rapports de
l'homme avec Dieu et avec son
prochain — la Loi de l'amour ou les
Dix Commandements. L'Eternel Dieu
donna à Son peuple Israël des statuts
et des ordonnances — des lois
nationales pour le gouvernement de
Son peuple. Israël représentait égale-
ment l'Eglise de Dieu sous l'Ancienne
Alliance. En outre, Dieu donna à Son
peuple des lois cérémonielles régissant
la conduite du service religieux, des
sacrifices temporaires, des offrandes
de viande et des libations; ce dernier
groupe préfigurait Jésus-Christ et le
Saint-Esprit. En conséquence, ces lois
cérémonielles cessèrent d'être en
vigueur lorsque la Réalité apparut.

Péché physique et spirituel

II existe aussi des lois physiques
régissant notre corps et notre santé. La
question de la viande, en tant que
nourriture, se rapporte précisément à
ces lois. Le fait de manger du porc,
ainsi que des huîtres ou d'autres
mollusques, constitue-t-il réellement
un péché? Sachons donc à quoi nous en
tenir à ce sujet!

Nous considérons généralement le
péché sous son aspect spirituel. C'est
sous cet aspect-là que nous le voyons
évoqué dans le Nouveau Testament.
Voici du reste la définition biblique du
péché: "Le péché est la transgression
de la loi" (I Jean 3:4).

L'amende, ou le salaire pour la
transgression de cette loi, c'est la mort
— non pas la première mort, ou la
mort physique, mais la seconde mort

qui est éternelle, et qui se produira
dans l'étang de feu (Apoc. 20:14).

Le fait de manger de la nourriture
malsaine n'est pas un acte qui enfreint
cette loi spirituelle; ce n'est donc j>as
un péché dans ce sens-là. Toutefois,
cela constitue une violation des lois
physiques et entraîne la maladie,
l'incapacité physique, la souffrance, et,
parfois même, la première mort. Un tel
acte, je le répète, ne constitue pas
nécessairement un péché spirituel.

C'est ce point que le Christ a élucidé
dans Marc 7:14-23, où il est question
de la souillure spirituelle, et non de la
santé physique. Ce n'est pas ce qui
entre dans l'homme, mais c'est ce qui
vient du coeur qui le souille
spirituellement, comme le Christ l'a
indiqué dans ce passage. Il parle
clairement de ce qui souille l'homme et
non pas de ce qui fait tort à son corps.
Le Christ a dit que la transgression des
Dix Commandements — les lois
régissant les mauvaises pensées, l'adul-
tère, la fornication, le meurtre, le vol,
la convoitise, etc. — souille l'homme
(versets 21-22). De telles offenses
transgressent la loi spirituelle, et non
pas les lois physiques de la santé.

Ce passage des Ecritures ne traite
point de la chair pure ou impure; il
traite de la souillure spirituelle.

La crucifixion n'a pas changé
la composition de la chair animale

Les animaux dont la chair convient à
l 'al imentation et à la digestion
humaines avaient été créés comme tels
dès le commencement. Aucun change-
ment n'est survenu dans les tissus du
corps humain, soit à l'époque du
déluge, soit à la mort de Jésus, soit
encore à n'importe quel autre moment.
Qui plus est, Dieu n'a jamais apporté
un changement quelconque dans la
composition de la chair animale, afin
que ce qui était impropre à nourrir
l'homme fût soudain digestible et bon
pour la santé.

Les animaux impurs étaient déjà
impurs AVANT LE DELUGE.

Notez que Noé, juste avant le
Déluge, fit entrer dans l'arche sept
couples des animaux purs; cependant,
un couple seulement des animaux
impurs (une quantité suffisante pour
conserver l'espèce) y furent admis. Il
est évident que les animaux purs
supplémentaires devaient servir de
nourriture à Noé et à sa famille.

Avant le Déluge, les animaux purs
étaient ordinairement offerts en sacrifi-
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ce, et l'on mangeait souvent une partie
des offrandes avec des légumes et des
végétaux qui constituaient la partie
principale du régime. Après le Déluge,
Dieu donna à Noé non seulement les
herbes vertes — les légumes — comme
aliment principal, mais aussi toute
espèce d'animaux purs, y compris
certains poissons et certains oiseaux
(Gen. 9:3 et Lév. 11).

Ces versets bibliques n'indiquent
point que tous les animaux vivants
devinrent soudain bons à manger; ils
indiquent seulement que la chair pure
fut donnée, de même que toute herbe
verte, pour être consommée par
l'homme. Dieu n'a sûrement pas donné
les mauvaises herbes comme aliments.
Il a créé les plantes comestibles, et
l'homme peut distinguer celles qui sont
bonnes à manger. Toutefois, l'homme,
sans la révélation divine, est incapable
de discerner quelle chair animale est
nuisible à sa santé. C'est pourquoi
Dieu le lui indique dans Sa parole.

Nous n'avons donc pas carte blanche
en la matière!

Pas une loi cérémonielle

Les instructions contenues dans le 11e

chapitre du Lévitique et Deutéronome
14, ne sont pas des ordonnances
rituelles; elles ne se rapportent pas
seulement à l'époque mosaïque. Les
hommes, dans leur ignorance en
matière spirituelle, considèrent Dieu
comme un Etre injuste, qui leur
imposerait des lois déraisonnables et
pénibles! Le fait est que tout ce que
Dieu ordonne est toujours pour notre
bien. Il n'impose aucune restriction
absurde, quitte à la changer de temps
en temps pour convenir aux divers
peuples.

La Bible donne des informations
concernant les mammifères: "Voici les
animaux que vous mangerez: le boeuf,
la brebis et la chèvre; le cerf, la gazelle
et le daim; le bouquetin, le chevreuil, la
chèvre sauvage et la girafe. Vous
mangerez de tout animal qui a la corne
fendue, le pied fourchu, et qui rumine.
Mais vous ne mangerez pas de ceux qui
ruminent seulement, ou qui ont la
corne fendue et le pied fourchu
seulement. Ainsi, vous ne mangerez
pas le chameau, le lièvre et le daman,
qui ruminent, mais qui n'ont pas la
corne fendue: vous les regarderez
comme impurs. Vous ne mangerez pas
le porc, qui a la corne fendue, mais qui
ne rumine pas: vous le regarderez
comme impur. Vous ne mangerez pas
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de leur chair, et vous ne toucherez pas
leurs corps morts" (Deut. 14:4-8).

La viande de cheval ne convient pas
à l'homme, non seulement parce que le
cheval n'a pas le pied fourchu, mais
aussi parce qu'il ne rumine pas.

Le lapin, la viande du porc — le
jambon, le lard, les saucisses, le
"bacon", etc. — ne conviennent
nullement à la nourriture humaine. Il
en est de même des huîtres, du
homard, des écrevisses, des crabes, des
crevettes, des langoustes, des chiens,
des serpents, des rats, des mouffettes,
etc.

Le seul animal de mer qui convienne
à la nourriture de l'homme est le
poisson qui a des écailles et des
nageoires. Le flétan présente ces deux
caractéristiques; il est donc bon à
manger. La loche, qui est sans écailles,
n'est pas bonne à manger.

Le choix des aliments est souvent
une question d'habitude. Nous sommes
horrifiés d'entendre que certains
orientaux mangent des souris en tant
que friandises! Mais ces gens-là, à leur
tour, sont horrifiés d'apprendre que les
Occidentaux mangent des créatures
telles que les huîtres, qui sont du reste
considérées comme des délices gastro-
nomiques.

Aux Etats-Unis, dans certaines
épiceries qui se spécialisent dans les
aliments dits "de qualité", il vous est
même possible d'acheter de "délicieux
serpents" en conserve — en tant que
friandise. Si le coeur vous en dit, vous
pouvez avoir ma portion, car je n'en
mangerai sûrement pas — pour la
même raison que je ne mange pas de
limaces, de mouffettes, de chats,
d'anguilles, ou de plantes vénéneuses,
ou de mauvaises herbes. Oui, pour la
même raison que je ne mets pas de
l'essence mélangée de sable dans le
réservoir de ma voiture.

Le jour viendra où tous les médecins
du monde vont enfin apprendre que
manger la viande graisseuse du porc,
ainsi que d'autres. aliments impropres
désignés par la Bible, constitue l'une
des causes principales du cancer et de
nombreuses autres maladies mortelles.

La vision de l'apôtre Pierre

Quelle est donc la signification de la
nappe remplie d'animaux impurs que
Dieu montra à Pierre, dans une vision?
Cette dernière change-t-elle la nature
de tous les animaux impurs afin de
rendre soudainement leur chair disges-
tible par le corps humain? Tous ces

animaux sont-ils ainsi devenus purs, du
jour au lendemain?

Assurément pas!
La vision de Pierre n'avait pas pour

objet de changer les lois immuables de
Dieu, qui régissent la nourriture et la
santé; elle lui fut donnée afin de lui
indiquer que Pierre ne devait regarder
aucun homme comme souillé et impur
(Actes 10:28).

Pourquoi cela? Pour la simple raison
que les Juifs croyaient, d'après les
enseignements qu'ils avaient reçus,
qu'ils devaient considérer les Gentils
(les païens) comme impurs, et qu'ils ne
devaient avoir aucun rapport avec eux.
Il importe donc de comprendre le sens
exact de cette vision; elle concerne
votre santé, votre bonheur, et même
votre vie éternelle. Ouvrez donc votre
Bible, et lisez le dixième chapitre des
Actes, en entier.

Corneille était un soldat italien, un
incirconcis de la race des "Gentils".
Pour le Juif intransigeant, il n'était
rien d'autre qu'un homme impur. Mais
Dieu regarde au coeur. Corneille
faisait "beaucoup d'aumônes au peu-
ple" (verset 2), et Dieu Se souvint de
ses aumônes et de ses prières; II lui
recommanda, dans une vision, d'envoy-
er des serviteurs à Joppé pour chercher
l'apôtre Pierre.

Au verset 9, nous apprenons que
Pierre était aussi un homme qui avait
pour habitude de prier. Un jour,
pendant qu'il priait sur le toit d'une
maison, Pierre eut faim. Il tomba en
extase et vit le ciel s'ouvrir, et un objet
semblable à une grande nappe
descendre du ciel. Cette nappe
contenait "tous les quadrupèdes et les
reptiles de la terre et les oiseaux du
ciel" (verset 12).

Réfléchissez un instant! La nappe
contenait toutes sortes d'animaux —
des animaux sauvages, y compris des
lions, des tigres, des hyènes, des singes,
des mouffettes ainsi que des reptiles,
des serpents, des lézards, de la vermine
et des araignées; elle contenait
également des insectes, de même que
des oiseaux tels que des vautours, des
corbeaux, et des aigles.

Bien entendu, Pierre fut étonné à la
vue de toutes ces créatures; il le fut
encore davantage lorsque Dieu lui
ordonna d'en tuer et d'en manger.
Mais quelle fut la réponse de Pierre?
La voici:

"Non, Seigneur, car je n'ai jamais
rien mangé de souillé ni d'impur"
(Actes 10:14).
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Pendant plus de trois années, Pierre
avait vécu continuellement avec Jésus;
il avait appris de Lui que la chair de
certains animaux n'était pas bonne
comme nourriture. C'est pourquoi, dix
ans après l'abolition des "rites"
cérémoniels, lorsque Pierre eut cette
vision, il refusa de manger de la chair
impure. Il savait que la loi divine, au
sujet de la chair pure et impure, était
toujours en vigueur. Remarquez
maintenant ce que la voix dit à Pierre
lorsque celui-ci refusa de manger: "Ce
que Dieu a déclaré pur, ne le regarde
pas comme souillé" (verset 15).

Notez-le! Il n'est pas dit que Dieu
purifia ces répugnantes bêtes — telles
que les reptiles, les oiseaux impurs, et
les animaux sauvages; il est écrit: "ce
que Dieu a déclaré pur" — mais quoi?
qu'est-ce donc que Dieu a déclaré
pur?

Ce que Dieu a déclaré pur

La voix qui parlait à Pierre, dans cette
vision, s'adressa à lui par trois fois; puis
l'objet en question fut retiré dans le
ciel. Quelle fut alors la réaction de
Pierre?

"Pierre ne savait en lui-même que
penser du sens de la vision" (verset
17). Il ne supposa pas — comme
beaucoup le font de nos jours — que
Dieu, dix années après la crucifixion
du Christ, avait soudainement changé
Ses lois. Voyez ce qui est écrit:

"Et comme Pierre était à réfléchir
sur la vision, l'Esprit lui dit: Voici,
trois hommes te demandent; lève-toi,
descends, et pars avec eux sans hésiter,
car c'est moi qui les ai envoyés"
(versets 19-20).

La voix venant du ciel parla à Pierre
trois fois, parce que trois Gentils (trois
païens) — deux serviteurs et un soldat
(verset 7) — étaient en route pour
venir vers lui. Pierre partit donc avec
eux pour se rendre chez Corneille.
C'est alors seulement qu'il comprit le
vrai sens de la vision. Il s'en rendit
compte en disant: "Dieu m'a appris à
ne regarder aucun homme comme
souillé et "impur" (verset 28).

Ce que Dieu a rendu pur n'était pas
la chair de ces animaux impurs, mais
les Gentils, les païens, que les Juifs
considéraient comme souillés et
impurs.

Les animaux sauvages, dans cette
vision de Pierre, servaient à symboliser
les païens. Il était défendu aux Juifs de
s'associer avec ces païens à cause des
voies abominables que ceux-ci sui-
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valent. Mais, par cette vision, Dieu
révéla que le mur de séparation était
enfin enlevé, et que le salut s'étendait
désormais aux païens aussi bien qu'aux
Juifs. Oui, Pierre comprit le sens de la
vision, puisqu'il déclara: "En vérité, je
reconnais que Dieu ne fait point
acception de personnes, mais qu'en
toute nation celui qui le craint et qui
pratique la justice lui est agréable"
(versets 34-35).

Pour être acceptés de Dieu, nous
devons Le craindre et pratiquer la
justice. Qu'est-ce donc que la justice?
"Tous tes commandements sont justes
(ou justice)" (Ps. 119:172). Parmi ces
commandements figurent aussi les lois
qui régissent la consommation de la
chair pure et impure.

Mangeriez-vous de la mouffette
et des rats?

Supposons, un instant, que Dieu eût
enseigné à Pierre, dans cette vision —
et à nous-mêmes — qu'il était permis
de manger de tous les animaux que
contenait la nappe. Mangeriez-vous
maintenant des reptiles, des lézards,
des serpents, des couleuvres et des
araignées? Mangeriez-vous des hyènes
et des mouffe t tes? Selon toute
probabilité votre réponse serait négati-
ve. Mais pourquoi? Parce que vous
avez déjà établi votre propre loi à
propos de ce qui est pur et de ce qui est
impur.

Le "bon sens" nous dit que Dieu ne
veut pas que nous mangions de toutes
les créatures vivantes. Et cependant,
nous ne voulons pas nous laisser guider
par notre Créateur pour savoir quelle
viande nous apportera la santé et
l'énergie dont notre corps a besoin
pour bien fonctionner; nous ne voulons
pas davantage qu'il nous indique quelle
viande nous sera nuisible. Il est temps
que nous écoutions ce que Dieu nous
enseigne à ce sujet, et que nous ne nous
laissions pas guider par notre faux
raisonnement.

Certaines personnes ont tendance à
mettre en question les Commande-
ments divins. En l'occurrence, elles
vous citeront I Timothée 4:1-5 à
l'appui de leurs dires.

Lisez donc attentivement ces textes.
Notez que ce sont les doctrines de
démons qui prescrivent de "s'abstenir
d'aliments que Dieu a créés pour qu'ils
soient pris avec actions de grâces . . ."
Mais pris par qui? "Par ceux qui sont
fidèles et qui ont connu la vérité." Et
qu'est-ce que la vérité? Jésus à dit: "Ta

parole [la parole divine] est la vérité"
(Jean 17:17).

Il s'ensuit que la Bible elle-même
nous révèle la vérité sur la viande qui
est bonne pour notre nourriture. Nous
ne devons pas refuser de manger les
aliments que Dieu a créés pour être
pris avec actions de grâces. Mais cela
ne veut pas dire que toute viande soit
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saine et propre à nourrir notre corps.
Remarquez que la fausse doctrine
prescrit de s'abstenir d'aliments qui
doivent être pris avec actions de grâces
par ceux qui connaissent la vérité,
c'est-à-dire par ceux qui connaissent la
parole divine. Or, la parole divine — la
Bible — nous indique clairement quels
sont les animaux dont la chair est pure
et que nous pouvons manger avec
actions de grâces.

Considérons encore les versets 4 et
5: "Car tout ce que Dieu a créé est
bon, et rien ne doit être rejeté, pourvu
qu'on le prenne avec actions de grâces,
parce que tout est sanctifié par la
parole de Dieu et par la prière."

Que veut donc dire "sanctifié par la
parole de Dieu et par la prière"?

"Sanctifier" signifie mettre à part
pour un bon usage, un usage saint; en
l'occurrence, il veut dire mettre à part
en tant qu 'a l iment propre à la
consommation.

Quels sont donc les animaux dont la
chair doit être "sanctifiée" (mise à
part) pour servir de nourriture à
l'homme? Nous en trouvons la liste
dans Lévitique 11 et dans Deutéro-
nome 14. Il n'y a que la chair des
animaux qui y sont mentionnés que
nous puissions prendre avec actions de
grâces.

Aucun passage des Ecritures n'indi-
que que Dieu a mis à part des bêtes
impures telles que les limaces, les
huîtres, les palourdes, les serpents, les
pieuvres, les anguilles, les chevaux, le
lièvre, le porc, etc., pour servir de
nourriture à l'homme. Pourtant, le
monde en mange sans se soucier du
mal que cause cette mauvaise nourritu-
re.

L'instruction que Paul donne
aux végétariens

L'Epître de Paul aux Romains est
souvent citée comme devant prouver
que toute chair animale est maintenant
bonne à manger. Est-ce là ce que Paul
enseigne réellement?

Référez-vous au 14e chapitre de
l'Epître de Paul aux Romains. Notez
comment celui-ci commence: "Faites
accueil à celui qui est faible dans la foi,
et ne discutez pas sur les opinions. Tel
croit pouvoir manger de tout: tel autre,
qui est faible, ne mange que des
légumes" (versets 1 à 2).

De qui l'apôtre Paul parle-t-il ici?
Des végétariens ainsi que, de ceux qui
mangeaient de la viande et des
légumes.
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L'apôtre Paul faisait face aux mêmes
problèmes que nous rencontrons
aujourd'hui, lorsque nous annonçons
l'Evangile de Dieu au monde. Vous
seriez surpris de connaître le nombre
de personnes qui ne mangent point de
viande ou de produit animal, tels que le
lait, le beurre, le fromage, et les oeufs.
Il y en a qui ont des jours "maigres", et
qui ne mangent que du poisson ce
jour-là. Ces personnes sont faibles dans
la foi et s'abstiennent d'aliments que
Dieu a sanctifiés, ou mis à part selon
Sa parole, pour le bien-être physique
de l'homme.

Contrairement à ce que les gens
prétendent de nos jours, Paul ne dit
point ici que Dieu a "purifié" tous les
animaux impurs — croyance très
répandue — la véritable cause, selon le
verset 2, se trouve dans le fait que les
végétariens soutenaient qu'aucune
viande n'est propre à la nourriture.
Paul rectifie cette conception erronée
en disant aux chrétiens qu'aucune des
viandes pures, que Dieu a créées pour
être prises avec actions de grâces, ne
doit être rejetée.

Cependant, Paul précise qu'il serait
mal pour un végétarien de manger de
la viande s'il entretient des doutes à ce
sujet, et si ces doutes troublent sa
propre conscience. Il a écrit: "Heureux
celui qui ne se condamne pas lui-même
dans ce qu'il approuve! Mais celui qui a
des doutes au sujet de ce qu'il mange
est condamné, parce qu'il n'agit pas par
conviction. Tout ce qui n'est pas le
produit d'une conviction est péché"
(Rom. 14:22-23).

Nous devons toujours agir selon la
vérité divine qui nous est révélée dans
la Bible — la parole de Dieu. Notre
conscience ne nous dicte pas toujours
la vérité. Nous devons donc étudier
continuellement la Bible afin de
discerner le vrai du faux. Dieu a plus
d'estime pour un végétarien qui se
prive sincèrement et par motif de
conscience de viande pure, parce que
celui-ci ne connaît pas toute la vérité à
ce sujet, que pour celui qui agit selon la
loi, mais qui, dans son for intérieur, se
condamne parce qu'il croit avoir fait ce
qui est mal.

Ainsi donc, "une chose n'est
impure que pour celui [le végétarien]
qui la croit impure". Autrement dit,
c'est ce qui lui semble. Mais elle n'est
point souillée pour ceux qui connais-
sent la vérité sur la chair pure, et qui
en consomment selon les Commande-
ments divins. C'est pourquoi, Paul

écrit: "Je sais et je suis persuadé par
le Seigneur Jésus que rien n'est impur
[souillé] en soi" (Rom. 14:14).

Toutefois, les végétariens de l'épo-
que qui étaient faibles dans la foi —
faibles dans la compréhension de la
parole divine — croyaient qu'ils ne
devaient manger d'aucune viande. Pour
de telles personnes — pour elles seules,
et non pas pour les autres — ces
aliments semblaient et semblent
encore souillés. La conscience d'une
telle personne les rend pollués en ce
qui la concerne; mais ce fait ne rend
pas souillée une viande pure aux yeux
de ceux qui connaissent la vérité.

Notez maintenant la conclusion de
l'apôtre Paul: "Pour un aliment, ne
détruis pas l'oeuvre de Dieu. A la
vérité toutes choses [c'est-à-dire,
toutes les choses que Dieu a sanctifiées
et qu'il nous a données comme étant
pures] sont pures; mais il est mal à
l'homme, quand il mange, de devenir
une pierre d'achoppement. Il est bien
de ne pas manger de viande, de ne pas
boire de vin, et de s'abstenir de ce qui
peut être pour ton frère une occasion
de chute, de scandale ou de faiblesse"
(versets 20 et 21).

Paul ne recommande aucunement de
manger des viandes impures. Il nous
instruit seulement de ne pas manger de
viandes pures en présence d'un frère
végétarien, si cela peut lui être une
occasion de chute.

Quand la viande pure peut-elle
être souillée?

La seule fois où la viande saine peut
être souillée, ou polluée, est lorsque
l'animal meurt de lui-même ou quand
il n'a pas été saigné complètement.
C'est pour cette raison que les apôtres
et les anciens, réunis à Jérusalem,
prescrivirent aux croyants de s'abstenir
"des animaux étouffés et du sang"
(Actes 15:20).

C'est là un enseignement divin qui
se trouve dans le Nouveau Testament,
pour nous aujourd'hui!

Une telle chair animale était
considérée comme "souillée" pour le
peuple choisi de Dieu: Israël. Elle
pouvait être donnée ou vendue à
l'étranger, c'est-à-dire aux païens, qui
n'étaient pas "purs" aux yeux de
l'Eternel (Deut. 14:21).

Les Israélites devaient se maintenir
purs.

A l'époque du Nouveau Testament,
la viande pure, sacrifiée aux idoles,

(Suite page 27)
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L'AUSTRALIE
(Suite de la page 6)

puis à Jacob, fils d'Isaac.
Peu avant la mort de Jacob, en

Egypte, Joseph prit ses deux fils,
Ephraïm et Manassé, et alla rendre
visite à son père malade. Jacob invita
les deux garçons à s'approcher pour
qu'il pût les bénir. La vue de son père
étant basse (Gen. 48:10), Joseph plaça
Ephraïm, le fils cadet, à la gauche de
Jacob, et Manassé, l'aîné, à sa droite
(verset 13), afin que le premier-né
reçut la plus grande bénédiction. Mais
Jacob croisa les bras et posa la main
droite sur Ephraïm, le plus jeune: "ce
fut avec intention qu'il posa ses mains
ainsi" (verset 14).

Lisez maintenant ce qui se passa:
"Joseph vit avec déplaisir que son père
posait sa main droite sur la tête
d'Ephraïm; il saisit la main de son père,
pour la détourner de dessus la tête
d'Ephraïm, et la diriger sur celle de
Manassé.

"Son père refusa, et dit: Je le sais,
mon fils, je le sais; lui aussi deviendra
un peuple, lui aussi sera grand; mais
son frère cadet sera plus grand que lui,
et sa postérité deviendra une multitude
de nations" (versets 17-19).

Ephraïm deviendrait une "multitude
de nations" et partagerait les multiples
bénédictions du droit d'aînesse avec
son f rère Manassé. N'est-il pas
remarquable que les nations qui,
aujourd'hui, possèdent les richesses
nationales et les bienfaits matériels les
plus grands soient les nations anglo-
phones — c'est-à-dire le Common-
wealth britannique et les Etats-Unis?

L'Australie fait partie du Common-
wealth britannique. Elle a hérité,
conjointement avec la Grande-Bretagne,
le Canada, la Nouvelle-Zélande et les
Etats-Unis, d'une tranche énormément
riche des terres du globe.

Dieu donna cette richesse à Joseph
et à ses descendants. Pourtant, les
Britanniques et les Américains la
possèdent aujourd'hui. Peut-il y avoir
une preuve plus concluante que les
descendants d'Ephraïm et de Manassé,
les deux fils de Joseph, sont les peuples
anglophones originaux de la Grande-
Bretagne et de l 'Amérique, au-
jourd'hui? Le peuple australien a
hérité de sa richesse à cause des
promesses faites par Dieu aux anciens
patriarches hébreux.

Mais les prophéties bibliques mon-
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trent que le peuple australien, à moins
qu'il ne change son mode de vie et ne
se repente de ses péchés nationaux,
risque de tout perdre.

Au chapitre 28 du Deutéronome,
Dieu a révélé, il y a bien longtemps,
comment l'Australie pourrait surmon-
ter ses problèmes actuels et garantir sa
prospérité future: "Si tu obéis à la voix
de l'Eternel, ton Dieu, en observant et
en mettant en pratique tous ses
commandements . . . l 'Eternel, ton
Dieu, te donnera la supériorité sur
toutes les nations de la terre. Voici
toutes les bénédictions qui se répan-
dront sur toi et qui seront ton partage,
lorsque tu obéiras à la voix de
l'Eternel, ton Dieu" (Deut. 28:1-2).

Dieu promit d'autres bienfaits
encore: "L'Eternel t'ouvrira son bon
trésor, le ciel, pour envoyer à ton pays
la pluie en son temps et
pour bénir tout le travail
de tes mains . . . (Deut.
28:12)

Cela-signifierait la fin
de l'interminable séche-
resse qui accable l'Aus-
tralie. Quel bienfait ce
serait!

Mais tou tes ces
bénédictions n'étaient ga-
ran t i e s que sous les
cond i t ions su ivan tes :
"lorsque tu obéiras aux
commandemen t s de
l 'Eternel . . . que je te
prescris aujourd'hui, lors-
que tu les observeras et
les mettras en pratique, et
que tu ne te détourneras
ni à droite ni à gauche de
tous les commandements
que je vous donne
aujourd'hui, pour aller après d'autres
dieux et pour les servir" (versets 13 et
14).

Ensuite, Dieu énumère une liste
redoutable des malédictions qu'attiré la
désobéissance: "Mais si tu n'obéis
point à la voix de l'Eternel, ton Dieu, si
tu n'observes pas et ne mets pas en
pratique tous ses commandements et
toutes ses lois . . . voici toutes les
malédictions qui viendront sur toi et
qui seront ton partage" (verset 15).

"Tu seras maudit dans la ville, et tu
seras maudit dans les champs" (verset
16).

Les villes australiennes souffrent de
la criminalité, de la violence, de
l'immoralité et de la pollution. Les
régions agricoles sont affectées par la
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baisse de la fertilité du sol, les maladies
des récoltes et la sécheresse.

Nous nous attirons ces problèmes en
transgressant les lois physiques et
spirituelles, mises en oeuvre par Dieu.
Mais Dieu interviendra également
pour punir toutes les autres nations
pour leur faire prendre conscience de
leurs péchés et les avertir qu'elles
doivent se repentir.

Si une nation refuse de changer son
mode de vie: "L'Eternel te frappera de
consomption, de fièvre, d'inflamma-
tion, de chaleur brûlante, de dessèche-
ment, de jaunisse et de gangrène, qui
te poursuivront jusqu'à ce que tu
périsses. Le ciel sur ta tête sera
d'airain, et la terre sous toi sera de fer"
(Deut. 28:22-23).

D'autres prophéties s'appliquent
directement aux événements que

LE PORT JACKSON, à Sydney, est connu dans le monde entier pour
sa beauté. Pourtant, comme bien d'autres métropoles, Sydney est
souillée de beaucoup de péchés inavoués.

l'Australie vit en ce moment. "Et moi,
je vous ai refusé la pluie, lorsqu'il y
avait encore trois mois jusqu'à la
moisson; j'ai fait pleuvoir sur une ville,
et je n'ai pas fait pleuvoir sur une autre
ville; un champ a reçu la pluie, et un
autre qui ne l'a pas reçue s'est
desséché. Deux, trois villes sont allées
vers une autre pour boire de l'eau, et
elles n'ont point apaisé leur soif.
Malgré cela, vous n'êtes pas revenus à
moi, dit l'Eternel" (Amos 4:7-8).

Ces conditions météorologiques
incohérentes sapent lentement, mais
sûrement, les forces de la nation.

Le prophète Ezéchiel révèle, lui
aussi, que, du fait que les descendants
modernes des fils de Jacob refusent de
se repentir, le tiers du monde de langue

anglaise périra dans des épidémies
consécutives à des famines. Ses villes
seront détruites dans des guerres, par
un ennemi qui doit encore apparaître
sur la scène mondiale; cette destruction
des villes entraînera la mort d'un autre
tiers des peuples anglophones.

Dans Ezéch. 6:6, nous lisons:
"Partout où vous habitez [dans les
différents pays anglophones, y compris
l'Australie] vos villes seront rui-
nées . . ." Le dernier tiers vivant de
l'humanité sera emmené en captivité
(Ezéch. 5:12).

Dans un commentaire sur l'état de la
nation, rapporté par la revue Time
dans son numéro du 22 septembre
1980, le professeur Bill Broderick,
écrivain et critique australien, déclarait
à propos de l'Australie moderne: "Dieu
est mort. Il n'y a d'espoir de salut que

dans le sport, le jeu et le
sexe. Rien ne peut arra-
cher la na t ion à ce
cynisme, sauf une catas-

(_, i trophe à l'échelle nationa-
-:• .•-•- le."

Dans Osée 5:14-15
Dieu dit: "Je serai com-
me un lion pour Eph-
raïm . . . Quand ils seront
dans la dé t resse , i ls
auront recours à moi".

Les Australiens — tout
comme le monde entier —
finiront par savoir que
l'Eternel est Dieu (Ezéch.
6:7). Cela arrivera au
moment où Jésus-Christ
reviendra et sauvera le
reste des vivants pour
établir un monde nouveau
— un monde de paix et de
prospérité — dans lequel

toutes les nations apprendront à vivre
ensemble en harmonie (Amos 5:3).

Cette mise en garde est adressée à
l'Australie depuis plus de vingt ans
dans les pages de La Pure Vérité, ainsi
que dans les programmes de radio et de
télévision du "Monde à Venir."

Jésus-Christ, le MESSIE — et Lui seul
— sauvera le peuple australien et les
hommes du monde ent ier de la
destruction totale (Osée 13:9). Il
reviendra sur cette terre — beaucoup
plus tôt que vous ne le pensez — comme
Roi des rois, et établira le Gouvernement
de Dieu sur toutes les nations. C'est alors
seulement que l'Australie se redressera
réellement. Sur les ruines, le potentiel de
l'Australie se réalisera enfin pleine-
ment! D
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AIMEZ-VOUS DIEU
DE TOUT VOTRE COEUR?

Un pharisien, docteur de la
loi, a voulu un jour
éprouver Jésus. "Maître",

lui dit-Il, "quel est le plus grand
commandement de la loi?"

Aujourd'hui encore, beaucoup
de gens ignorent la réponse à cette
question. Chacun, ou presque, a ses
propres idées en la matière — et,
bien entendu, celles-ci lui semblent
fort raisonnables. Mais cela ne
signifie pas, pour autant, qu'on ait
raison. Considérez, par exemple,
les arguments de ceux qui croient
que les Commandements divins ont
été abolis. Pour eux, le plus grand
commandement serait de vivre
selon leur propre conscience, sans
s'inquiéter d'un commandement
quelconque.

Je me rappelle avoir lu, un jour, la
lettre qu'un hippy m'avait adressée, et
dans laquelle il me félicitait d'une
émission radiophonique que j'avais
faite sur l'amour. "Je suis parfaitement
d'accord avec vous, m'avait-il écrit. Ce
qui compte, dans la vie, c'est l'amour.
Tout le reste n'a aucun sens. L'amour,
c'est ma religion. C'est ma raison
d'être. C'est ma vie. Je ne crois à rien
d'autre. Je fais l'amour avec toutes les
femmes qui y consentent, et je suis
heureux!"

Ce pauvre homme n'avait certaine-
ment pas compris le sujet que j'avais
traité à la radio. L'amour dont je
parlais était tout à fait différent de
l'amour que lui-même pratiquait.
Malheureusement, dans l'esprit de la
plupart des gens, aujourd'hui, l'amour
est synonyme de passion ou de volupté.
Il pourrait, à la rigueur, satisfaire —
du moins pour un certain temps —
leurs penchants charnels, mais il ne
répond aucunement à leurs besoins
spirituels.
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par Dibar Apartian

Dieu est amour. Ses commande-
ments sont amour. Et, comme l'écrit
l 'apôtre Jean, "l'amour de Dieu
consiste à garder ses commandements"
(I Jean 5:3).

Mais revenons-en à notre histoire.
Le docteur de la loi, qui voulait
éprouver le Christ, savait au moins que
les Commandements n'étaient pas
abolis. Il y croyait fermement. Il devait
même savoir qu'il s'agissait là de
Commandements fondés sur l'amour,
mais il tenait à ce que le Christ lui
indiquât quel était le plus grand
d'entre eux. Il fut très content
d'entendre la réponse que le Christ lui
donna, en disant: "Tu aimeras le
Seigneur, ton Dieu, de tout ton coeur,
de toute ton âme, et de toute ta pensée.
C'est le premier et le plus grand
commandement" (Matth. 22:37).

Ce docteur de la loi était d'accord
avec le Christ, mais vivait-il en
conséquence?

Etre digne du Christ

A une autre occasion, lorsque le Christ
Se trouvait avec Ses disciples, II leur a
dit qu'il n'était pas venu pour apporter
la paix sur cette terre, mais l'épée.
"Car je suis venu mettre la division
entre l'homme et son père, entre la fille
et sa mère, entre la belle-fille et sa
belle-mère", affirma-t-il, "et l'homme
aura pour ennemis les gens de sa
maison" (Matth. 10:35).

A nouveau, cette déclaration du
Christ paraît étrange à ceux qui ne
connaissent pas le dessein divin, ou
l'amour sublime que Dieu ressent à
l'égard de chacun de nous.

Quelles que soient les circonstances,
quelle que soit notre vie, Dieu doit
toujours occuper la première place
dans notre coeur et dans notre esprit.
Notre volonté doit toujours céder à la
Sienne, et nos désirs s'effacer devant
les Siens.

L'amour que nous ressentons à
l'égard d'une autre personne — aussi
proche celle-ci nous soit-elle — ne doit
jamais surpasser l'amour que nous
éprouvons pour Dieu. Mais c'est
précisément à ce point-là que beaucoup
de chrétiens perdent leur sens de
priorités. Ils ne sauraient admettre que
le Christ ait dit: "Celui qui aime son
père ou sa mère plus que moi n'est pas
digne de moi, et celui qui aime son fils
ou sa fille plus que moi n'est pas digne
de moi; celui qui ne prend pas sa croix,
et ne me suit pas, n'est pas digne de
moi" (versets 37-38).

Avez-vous jamais sérieusement
réfléchi au sens réel de ces paroles du
Christ? D'après la précision qu'il
donne, vous êtes-vous jamais demandé
si vous êtes digne de Lui? Y a-t-il
quelqu'un au monde que vous aimiez
plus que vous n'aimez Dieu.

Le cas échéant, vous n'êtes pas digne
de votre Créateur. Vous transgressez le
premier et le plus grand des
Commandements, qui vous dit: "Tu
aimeras le Seigneur ton Dieu de tout
ton coeur."

Le premier couple humain, sur cette
terre, n'a pas obéi à ce grand
Commandement. L'homme et la
femme, emportés par leur ambition,
ont opté pour la voie de la
désobéissance; ils ont eu un autre dieu
devant la face de l'Eternel. Pour eux,
ce qui était agréable à la vue, ce qui
était précieux pour ouvrir l'intelligen-
ce, ce qui pouvait satisfaire leurs sens
physiques — toutes ces choses avaient
plus de valeur que l'amour de Dieu.

Au cours des siècles, et surtout avant
la descente du Saint-Esprit, le jour de la
Pentecôte, en l'an 31 de notre ère, très
peu de gens ont jamais accordé à Dieu la
première place dans leur coeur. Très peu
ont vraiment saisi l'importance de ce
Commandement, car très peu avaient
reçu le Saint-Esprit de Dieu pour se
laisser guider par Lui.
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Parmi les rares exceptions, citons le
cas du patriarche Abraham, que Dieu a
établi, par la suite, père d'un grand
nombre de nations. Abraham a aimé
Dieu plus qu'il n'a aimé son propre fils,
Isaac, son unique. Réfléchissez un
instant! Quelle serait votre réaction, si
vous étiez père, d'entendre Dieu
soudainement vous dire: "Mon ami,
lève-toi, prends ton fils, ton unique,
celui que tu aimes, et offre-le en
holocauste!"

Vous hésiteriez sûrement! Vous
chercheriez toutes sortes de raisonne-
ments pour montrer à Dieu que Sa
demande n'était pas conforme à Ses
propres commandements d'amour.

Abraham, quant à lui, n'hésita pas
un seul instant. Pour lui, l'amour de
Dieu venait avant l'amour qu'il avait
pour son propre fils. Et il avait foi en
son Créateur; il savait fort bien que
Dieu aimait Isaac, comme il l'aimait
lui-même. Il a donc mis toute sa
confiance dans l'amour divin. La Bible
précise qu'Abraham "se leva de bon
matin, sella son âne, et prit avec lui
deux serviteurs et son fils Isaac
. . . pour aller au lieu que Dieu lui avait
dit", afin d'offrir Isaac en holocauste
(Gen. 22:3).

Rien d'étonnant à ce que Dieu l'ait
choisi pour "être père d'un grand
nombre de nations"! Espérant contre
toute espérance, Abraham avait la
pleine conviction que Dieu accomplit
toujours Ses promesses. C'est pourquoi
"ce père d'un grand nombre de
nations" aura également un poste
important dans le Royaume de Dieu.

Un esprit d'amour

Nous autres humains, à nous seuls, ne
sommes pas capables d'éprouver ce
genre d'amour. Pour y arriver, nous
avons besoin de recevoir le Saint-
Esprit, qui est "un esprit de force,
d'amour et de sagesse" (II Tim. 1:7).

Les disciples du Christ eux-mêmes,
avant de recevoir le Saint-Esprit,
avaient la volonté, mais ni la force ni le
courage nécessaires pour mettre Dieu
avant toute personne et avant toute
chose. Craignant pour leur propre vie,
lors de l'arrestation du Christ, ils ont
pris la fuite devant les soldats romains,
malgrés les promesses qu'ils Lui
avaient faites auparavant, en L'assu-
rant qu'ils étaient prêts à mourir pour
Lui (Matth. 26:33-35, 56)!

Toutefois, après avoir reçu le
Saint-Esprit, ils eurent une attitude
toute différente lorsque leurs persécu-
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teurs, avec des menaces, voulurent les
empêcher de prêcher au nom du
Christ. Pierre et les apôtres répondi-
rent qu'il faut obéir à Dieu plutôt
qu'aux hommes (Actes 5:29).

Dans la vie de chacun de nous, tôt ou
tard, un tel changement doit avoir lieu
si nous voulons entrer dans le
Royaume de Dieu. Nous avons besoin
d'apprendre à apprécier les choses à
leur juste valeur, en mettant toujours
les valeurs spirituelles avant celles qui
sont matérielles.

Si vous vous considérez réellement
chrétien, vous devez avoir franchi cette
étape; vous devez avoir dépassé le point
de non-retour dans le chemin de votre
conversion. Rien au monde ne pourrait,
ni ne devrait, vous séparer de Dieu.
Rien ne pourrait s'interposer entre Lui
et vous. Votre amour pour Lui
surpasserait tout autre amour.

En est-il ainsi en ce qui vous
concerne? L'apôtre Paul a dit:
"Affectionnez-vous aux choses d'en
haut, et non à celles qui sont sur la
terre. Car vous êtes morts, et votre vie
est cachée avec Christ en Dieu. Quand
Christ, votre vie, paraîtra, alors vous
paraîtrez aussi avec lui dans la gloire"
(Col. 3:2-4).

Un amour incomparable

Nous vivons dans une époque matéria-
liste, une époque motivée par
l'égoïsme, où l'individu cherche avant
tout son propre confort et son intérêt.
L'amour qu'il ressent pour autrui n'est
pas désintéressé. Il s'aime plus qu'il
n'aime Dieu — et plus qu'il n'aime son
prochain.

L'un des versets bibliques le plus
connu — et le plus souvent cité au sein
du christianisme — est celui où il est
question de l'amour de Dieu à l'égard
des êtres humains. Le chrétien moyen
chérit ce verset; il se console en le
récitant, et il se sent fort encouragé par
la révélation qui y est faite. Toutefois,
il n'arrive pas à comprendre que
l'amour divin est également régi par
des commandements.

Dans ce verset, le Christ a dit: "Car
Dieu a tant aimé le monde qu'il a
donné son Fils unique, afin que
quiconque croit en lui ne périsse point,
mais qu'il ait la vie éternelle" (Jean
3:16).

Quelle belle promesse! Certes, mais
pourquoi ignorer la condition qui
l'accompagne? Le Christ a précisé:
"afin que quiconque croit en lui ne
périsse po in t . . . "

Croire en Dieu ne signifie pas Le
confesser tout simplement de nos
lèvres. Croire en Dieu sous-entend Le
respecter, obéir à Sa parole, la mettre
en pratique et vivre de tous Ses
Commandements. Rappelez-vous les
paroles du Christ: "Ceux qui me
disent: Seigneur, Seigneur! n'entreront
pas tous dans le royaume des cieux,
mais celui-là seul qui fait la volonté de
mon Père qui est dans les cieux"
(Matth. 7:21).

On ne saurait être plus clair.
Toujours est-il qu'aujourd'hui, au sein
d'un christianisme divisé en plusieurs
centaines de sectes, la plupart de ceux
qui professent de croire en Dieu ne
font pas Sa volonté. En fait, ils ne la
connaissent même pas, parce qu'ils
n'étudient pas la Bible, et parce qu'ils
ne se rendent pas compte, qu'avant
tout, ils doivent avoir faim et soif de la
parole divine.

Jetez un regard autour de vous.
Voyez le monde dans lequel vous vivez.
L'iniquité abonde. Les misères aug-
mentent, et les gens souffrent, parce
qu'ils se sont séparés de Dieu. "Mais
pourquoi Dieu n'intervient-Il pas?
entendez-vous souvent dire. Pourquoi
ne met-Il pas fin à nos guerres et à nos
souffrances?"

La réponse est simple. Les gens ne
se rendent pas compte que la cause de
leurs souffrances réside dans la
transgression des lois divines. Ils ne
comprennent pas que s'ils n'avaient pas
d'autres dieux devant la face de
l'Eternel, ils ne seraient pas malheu-
reux.

Dieu ne veut pas que nous
souffrions. Au contraire, II veut que
nous soyons heureux, extrêmement
heureux, et que nous puissions un jour
entrer dans Son Royaume. C'est à ces
fins qu'il a donné Son Fils unique pour
payer l'amende de nos péchés.

Croyez-vous à ces vérités élémentai-
res? Le cas échéant, vous devez vivre
votre religion — non pas celle que vous
considérez comme étant la vôtre —
mais celle que Dieu vous enseigne dans
la Bible.

Vous devez mettre en pratique Ses
enseignements, et ne pas vous borner à
les écouter, "en vous trompant
vous-mêmes par de faux raisonne-
ments" (Jacques 1:22).

Souvent, au cours de mes émissions
radiophoniques, vous m'entendez dire:
"Réveillez-vous avant qu'il ne soit trop
tard!" Il est temps, en effet, que le
monde se réveille, car nous vivons
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maintenant les temps de la fin!
Savez-vous que nous aurons bientôt des
jours de détresse tels qu'on n'en a
jamais connu de parei l? A ce
moment-là, Dieu seul pourra vous
protéger, mais il faudra que, d'ores et
déjà, vous Lui donniez la première
place dans votre coeur.

Ces jours de détresse arriveront, non
pas parce que Dieu ne nous aime pas,
mais parce que l'humanité elle-même
s'est détournée de Lui, en adorant de
faux dieux, des dieux qui ne sont pas
Dieu.

Le message du Chris t , c'est
l'Evangile annonçant l'avènement d'un
monde nouveau — celui du merveil-
leux Monde à Venir, qui sera dirigé par
le Christ Lui-même. Ce sera alors,
littéralement parlant, le paradis sur
cette terre!

Toutes les nations adoreront le
même Dieu, toutes auront la même
religion, et toutes respecteront les
Commandements divins.

C'est cette bonne nouvelle que le
Christ est venu nous annoncer il y a
quelque deux mille ans, et dont
l'accomplissement est maintenant tout
proche!

Rappelez-vous, cependant, qu'avant
le retour du Christ, il y aura une
époque de détresse telle qu'il n'y en a
point eu de pareille depuis que les
nations existent (Dan. 12:1; Matth.
24:21).

La présente génération vit mainte-
nant dans cette époque prophétisée.
Quel sera votre sort lorsque tous ces
malheurs s'abattront sur cette terre?
Survivrez-vous? Y échapperez-vous?

La réponse dépend de vous. Si
l'Eternel Dieu est votre Dieu, s'il
occupe dans votre coeur et dans votre
esprit la toute première place, si vous
ne laissez à personne d'autre cet
honneur, vous aurez "la force d'échap-
per à toutes ces choses qui arriveront et
de paraître debout devant le Fils de
l'homme" (Luc 21:36).

Après avoir réfléchi à tout cela, quel
est donc le plus grand changement que
vous devriez apporter dans votre vie.
Que devriez-vous faire et comment
vous comporter? Le Christ vous a déjà
donné la réponse, en disant: "Tu
aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout
ton coeur, de toute ton âme, et de toute
ta pensée. C'est le premier et le plus
grand commandement."

Et pour vous, personnellement, ce
sera le plus grand changement que
vous apporterez dans votre vie! n
juillet/août 1983

LA CHAIR ANIMALE
(Suite de la page 22)

était prohibée si elle provenait d'un
animal étouffé ou mort avec son sang.
En toute autre occasion, il était permis
d'en manger, si cela ne scandalisait pas
les autres.

L'apôtre Paul consacre deux chapi-
tres entiers (I Cor. 8 et 10) à cette
question de la viande offerte aux idoles.
"Mais si quelqu'un vous dit: Ceci a été
offert en sacrifice! n'en mangez pas, à
cause de celui qui a donné l'avertisse-
ment, et à cause de la conscience"
(I Cor. 10:28).

La viande pure, offerte aux idoles,
n'était donc pas souillée; elle pouvait
être consommée à moins qu'un "frère"
faible dans la foi n'en fût scandalisé. Si
cela représente encore une pierre
d'achoppement pour une telle person-
ne, en ce cas, la viande pure doit être
considérée en sa présence comme
souillée, non pas pour vous ou pour
votre conscience, mais "à cause de
celui qui a donné l'avertissement, et à
cause de la [sa] conscience".

Paul précise: "Je parle ici, non de
votre conscience, mais de celle de
l'autre" (verset 29).

Voilà donc pourquoi Paul déclare
dans son Epître aux Romains: "Je sais
et je suis persuadé par le Seigneur
Jésus que rien n'est impur [souillé] en
soi, et qu'une chose n'est impure
[souillée] que pour celui qui la croit
impure [souillée]" (Rom. 14:14).

Ce qui a été prophétisé

Que prophétise la Bible au sujet de la
conduite des gens de nos jours?
Notez-le: "Ceux q u i . . . mangent de la
chair de porc, des choses abominables
et des souris, tous ceux-là périront, dit
l'Eternel" (Esaïe 66:17).

C'est là le sort de ceux qui

convoitent les choses qui sont nuisibles
à la santé, et que Dieu défend de
manger. C'est là le destin, en effet, de
ceux qui "ont pour dieu leur ventre"
(Phil. 3:19).

Est-il donc tellement étonnant qu'à
notre époque, malgré nos "connaissan-
ces scientifiques supérieures", nous
ayons plus de frais médicaux, plus de
malades, et plus de maladies qu'à
aucune autre époque de l'histoire? Il
est grand temps que nous nous
tournions vers DIEU afin d'obéir à
toutes Ses lois. Dieu est notre
Créateur; c'est Lui qui nous a faits.
Lui, et Lui seul, connaît ce qui est bon
pour notre alimentation. Il a institué
des lois régissant les aliments purs et
impurs. Il est temps, en effet, que nous
nous soumettions à Ses lois, comme
Jésus et les apôtres l'ont fait.

En conclusion, mentionnons encore
brièvement deux autres points qui se
rapportent à la même question: Dieu
défend de manger le gras et le sang des
animaux (Lév. 3:17, 7:23, 27, etc.). Le
beurre, l'huile d'olive, et les huiles
végétales sont bons, mais le gras de la
viande doit être enlevé avant la
consommation. La viande hachée, si
elle est mélangée avec beaucoup de
gras, n'est pas bonne à manger. Le lard
ne doit jamais être consommé. Toutes
ces choses détruisent à la longue
l'estomac le plus solide.

Le fait de manger de la viande
impure ne constitue pas nécessaire-
ment un péché spirituel, si quelqu'un
le fait DELIBEREMENT, par convoitise, il
transgresse le Dixième Commande-
ment et il devient coupable de péché.

Une mauvaise nourriture est tou-
jours nuisible à votre corps, qui est le
temple du Saint-Esprit.

Elle souille le corps, sinon l'homme;
et si nous laissons notre corps être
souillé, Dieu nous détruira (I Cor.
3:17). D

Nous vous encourageons à lire les
brochures suivantes:

Qu'entend-on par "SALUT"? et
Qu'est-ce que la foi?

Ces publications vous seront
envoyées gratuitement sur simple
demande de votre part.
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LA PRIERE
(Suite de la page 9)

lumière des prophéties bibliques. La
Pure Vérité vous tient au courant de
ces questions importantes, et peut vous
aider également à savoir sur quoi
peuvent porter vos prières.

Mentionnons, à cet égard, l'une des
plus importantes prophéties de la
Bible: "Cette bonne nouvelle du
royaume sera prêchée dans le monde
entier, pour servir de témoignage à
toutes les nations. Alors viendra la fin"
(Matth. 24:14).

L'Oeuvre de Dieu mérite certaine-
ment de faire l'objet d'une prière
quotidienne. L'apôtre Paul, conscient
de l'importance de la prière, a dit: "Au
reste, frères, priez pour nous, afin que
la parole du Seigneur se répande et soit
glorifiée comme elle l'est chez vous"
(II Thess. 3:1).

Commencez-vous à voir pourquoi la
prière n'est pas une chose à liquider en
deux ou trois minutes? Très vite, du
reste, le problème est plutôt de trouver
suffisamment de temps pour tout ce
que vous voudrez inclure dans vos
prières.

Revenons-en à notre modèle de
prière. Le Christ nous dit de prier en
ces termes: "Que ton nom soit
sanctifié; que ton règne vienne" (Luc
11:2).

Ceci exige, tout d'abord, une étude
de la parole écrite de Dieu, pour que
vous sachiez quelle est Sa volonté. La
Bible, c'est Dieu qui nous parle. Dans
la prière, c'est nous qui parlons à Dieu.
Une suggestion utile, pour vous guider
pendant que vous apprenez à prier,
c'est d'emporter la Bible avec vous.
Lisez-la quelques minutes, puis priez
quelques minutes également. Si vous
n'avez jamais essayé cette technique,
vous serez étonné de tout ce qu'elle
peut vous apporter.

Parlez donc à Dieu de Sa volonté, de
Sa volonté dans les événements du
monde, et de Sa volonté dans votre vie
personnelle.

Vos besoins personnels

Ayant ainsi axé votre esprit sur Dieu et
Sa grandeur, sur la nécessité de la
venue de Son Royaume et de
l'accomplissement de Sa volonté, vous
pourrez aussi parler à Dieu de vos
besoins personnels, de vos espoirs et de
vos désirs.

Notez bien que le Christ nous
28

enseigne: "Donne-nous chaque jour
notre pain quotidien" (verset 3). Il ne
convient pas de demander à Dieu tout à
la fois, de façon à n'avoir plus jamais
aucun souci. (Beaucoup de gens
s'imaginent, en tout cas, que seule la
fortune pourrait résoudre leurs pro-
blèmes) .

L'une des leçons les plus importan-
tes que nous ayons à apprendre est
celle de la foi. La confiance en Dieu est
basée sur un contact quotidien avec
Lui. Chaque matin, demandez à Dieu
de pourvoir à vos besoins pour la
journée ou la semaine. Et vous n'aurez
plus à vous inquiéter autant pour le
mois prochain, ou l'année qui vient.

L'importance du "pardon"

Le Christ nous dit ensuite de prier:
"Pardonne-nous nos péchés, car nous
aussi nous pardonnons à quiconque
nous offense" (verset 4). Le plus grand
réconfort que nous ayons, c'est
peut-être la certitude que Dieu nous
pardonne lorsque nous avons péché.
Mais II ne nous pardonne qu'autant
que nous sommes disposés à pardonner
à notre prochain.

Chacun de nous est parfois coupa-
ble. Nous glissons, nous trébuchons et,
de temps à autre, nous tombons. La
certitude que Dieu est aimant et
miséricordieux nous permet de nous
relever, de nous épousseter et de
reprendre le chemin de notre vie.
Soyez donc prêt à pardonner de même
à autrui. Et priez pour ceux qui, eux
aussi, ont besoin d 'apprendre à
connaître la volonté divine. Puis, en
priant, demandez à Dieu de vous
pardonner vos défaillances, et de vous
guider pour vivre selon Sa voie.

Le modèle de prière se poursuit ainsi:
"Ne nous induis pas en tentation, mais
délivre-nous du malin" (le malin ici est
Satan le diable — Matth. 6:13).

La connaissance de la miséricorde
doit nous inspirer, en premier lieu, le
désir de ne pas pécher. En demandant
à Dieu de vous aider à voir où sont les
tentations et comment les éviter, vous
constaterez que Dieu vous accorde une
protection spéciale contre les ruses et
les flèches redoutables d'un diable très
réel.

Comme vous le voyez, la prière
constitue une partie essentielle de la
vie chrétienne; elle vous met en contact
avec le Créateur suprême des cieux et
de la terre. Et c'est un contact
personnel, n

L'AMERIQUE CENTRALE

(Suite de la page 3)

convaincu que "le peuple américain
soutiendra ce qui est prudent et
nécessaire, à condition qu'il soit assuré
que nous croyons à ce que nous disons
et que nous réussirons, au lieu de nous
empêtrer comme au Vietnam".

C'est plus tôt dit que fait. Edwin N.
Luttwak, spécialiste de relations
extérieures, affirme que l'expérience
du Vietnam a eu un effet fondamental
sur la mentalité américaine.

La revue d'informations britannique
The Economist, dans son numéro du 9
avril 1983, déclare que "la théorie des
dominos est plus vraie en Amérique
centrale qu'elle ne le fut dans le
Sud-Est asiatique.

"La perte du Salvador, ajoute le
journaliste, pourrait être, sur le plan de
la politique étrangère, un coup mortel
pour l'Amérique, en rappelant, à ses
amis comme à ses ennemis, le Vietnam
et l'affaire des otages américains en
Iran. Elle rapprocherait désagréable-
ment le bruit des canons de Panama et
du Mexique. Les Etats-Unis devraient
alors se retirer sur une nouvelle ligne
de front, en abandonnant peut-être, à
leur sort, le Guatemala réprouvé et. le
Honduras vulnérable, pour se retran-
cher derrière les frontières mieux
défendables du Mexique et de Costa
Rica."

Pourquoi l'Amérique patauge-t-elle,
incapable de fa i re f ron t à ses
ennemis?

Dans son ouvrage, Les Anglo-
Saxons selon la prophétie, Herbert W.
Armstrong, éditeur en chef de La Pure
Vérité, écrit: "Les Etats-Unis, tout en
possédant une puissance inégalée ont
peur. Ils craignent de se servir de cette
puissance, de cette force — comme
Dieu l'avait prophétisé: "Je briserai
FORGUEIL de votre force." Ils ont cessé
de remporter des victoires. L'Améri-
que, malgré toute sa puissance, a été
incapable de vaincre le petit Vietnam
du Nord!

La chute vertigineuse des Etats-
Unis a déjà commencé, et aucune autre
nation n'aura jamais chuté aussi vite."
(Demandez aujourd'hui même notre
exemplaire gratuit de l'ouvrage de
M. Armstrong, si vous ne l'avez pas
lu.)

Pour l'Amérique, les troubles en
Amérique centrale ne sont que "le
commencement des douleurs". D

La PURE VERITE
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Nos lecteurs écrivent

Le Cameroun
Je tiens à féliciter M. John
Halford pour son article sur le
Cameroun, dans votre revue du
mois d'avril, car il est extrême-
ment rare qu'un Occidental
décrive l'Afrique avec une telle
objectivité et un tel désintéres-
sement. La Pure Vérité est
aujourd'hui le seul journal qui
offre un tel exemple d'intégrité
morale et intellectuelle.

E.S.M.
VANDOEUVRE-LES-NANCY

Un travail formidable

Je vous remercie pour vos
émissions du matin à la radio, et
celles du soir à la télévision.
Vous faites un travail formida-
ble.

D.F.
THIONVILLE

S'inscrit au Cours de Bible

II ,-Me semble que votre revue est
synonyme de force, de courage,
de bonheur, de réconfort et

d'espérance. J'ai la certitude que
vos Cours de Bible m'apporte-
ront encore bien plus de choses;
c'est pourquoi je désire m'y
inscrire.

N.A.
AULNAY-SOUS-BOIS

Notre article sur le Japon

Ne soyez pas dans l'illusion que
vous détenez la vér i té .
Précisément, dans votre article
"Le Japon face à un avenir
incertain", vous présentez ce
pays comme modèle, tandis que
nous, nous sommes l'Occident
décadent qui perd la course"!
Pourquoi n'avez-vous pas mis
aussi l'accent sur les points
négatifs du système japonais?

J.M.
Massachusetts, U.S.A.

Un prisonnier à l'écoute

Je suis actuellement en prison,
e t . . . j'écoute vos émissions sur
les Ecritures saintes et sur
l'avenir du monde. J'ai particu-

lièrement été touché par votre
discours de ce matin, dont le
thème était: "Dieu existe-t-il?"
Je voudrais recevoir la brochure
sur ce sujet.

V.M.
STE-GENEVIEVE-DES-BOIS

Un étudiant conclut. . .

De religion protestante, j'en-
tends régulièrement, sur les
antennes de R.T.L., vos émis-
sions que j'apprécie beaucoup.
Je suis étudiant et j'ai souvent
des discussions avec mes amis
sur les Ecritures. A l'issue de
toutes mes discussions, j'ai été
amené à tirer la conclusion
suivante: Plus un peuple est
développé, et moins il croit!

J.B.M.
REIMS

Du courage et de l'espoir

Merci aux rédacteurs et à tous
ceux qui participent à cette
Oeuvre. Au fil des années, en
vous lisant, on se rend compte

que vous êtes des serviteurs de
Dieu. Le Monde à Venir, tel
que vous le décrivez, me donne
du courage et de l'espoir.

R.P.
VALENCE

Pas de doute

Je suis surpris de la quantité et
de la qualité de vos travaux. Si
je ne comprends pas les Saintes
Ecritures exactement comme
vous, je ne doute pourtant pas
que votre Oeuvre est de Dieu.

H.C.
Lausanne, SUISSE

Le titre lui déplaît

Une simple chose que je
reproche à votre revue, c'est le
titre qu'on lui a donné: La Pure
Vérité. Je me demande simple-
ment s'il y a une pure vérité sur
la terre . . . Heureusement, j'en
ai oublié îe titre et je me suis
intéressé à son contenu.

F.D.
Chicoutimi Nord, QUEBEC

LES FAUTES
(Suite de la page 17)

que vous commencerez à développer
['HABITUDE du travail difficile, les
choses commenceront à tourner en
votre faveur. "La main des diligents
dominera, mais la main lâche- sera
tributaire" (Prov. 12:24).

Vous y mettre de tout coeur!

Pour met t re fin à ces erreurs
constantes et réussir, il vous faudra
désirer ardemment le véritable succès.
Il ne suffit pas d'y penser. Vous devez
être disposé à y mettre le prix. Cela en
vaut la peine!

Tout d'abord, trouvez la CAUSE de
vos problèmes et de vos erreurs. Ne
perdez pas votre temps et ne gaspillez
pas vos efforts à échafauder une
juillet/août 1983

solution provisoire qui ne ferait
qu'alléger les conséquences de votre
faute. Découvrez-en la CAUSE, afin
d'éviter les mêmes erreurs à l'avenir.

Deuxièmement, apprenez à ADMET-
TRE vos fautes, et mettez-vous à
l'oeuvre pour les éliminer. Suivez en
cela l'exemple de Bernard Baruch, et
cherchez à déterminer où vous avez
fait erreur, n'essayant jamais de vous
trouver des excuses, mais en vous
appliquant à ne pas répéter les mêmes
fautes.

Troisièment, découvrez et mettez en
pratique les LOIS de la vie, de la santé
et du succès. Ecrivez-nous pour
recevoir nos trois brochures gratuites,
intitulées respectivement Les sept lois
du succès, Comment mettre fin à vos
soucis financiers et Les Dix Comman-
dements. Profitez de ces guides
précieux!

Quatrièmement, commencez dès à
présent, avec l'aide de Dieu, à
discipliner vos émotions, vos paroles et
vos actions.

Cinquièmement, désirez de tout
coeur vaincre vos fautes.

Dieu a dit: "Tout ce que ta main
trouve à faire avec ta FORCE, fais-le"
(Eccl. 9:10).

Si vous passez à l'action pour régler
vos problèmes personnels et pour
mettre fin à vos erreurs, si vous
apprenez à en découvrir la véritable
CAUSE, et si vous suivez les étapes que
nous venons de voir, vous connaîtrez
le succès. Dans cette lutte pour la
vic toire sur vos fautes et sur
VOUS-MEME, vous aurez le sentiment
profond d'avoir fait votre part, et vous
vous dirigerez de plus en plus vers le
but de la vie pour lequel vous avez été
créé, n
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LA PAIX
MONDIALE

Voici comment elle viendra.

Savants et hommes d'Etat décla-
rent que notre seul espoir de

paix, pour tous, réside dans la
formation d'un super-gouverne-
ment mondial. Cependant, ils s'empres-

sent d'ajouter qu'un tel gouvernement
serait, humainement parlant, impossi-
ble,

II y a longtemps, un Etre éminent
proclama la solution aux maux qui nous

assaillent - - ainsi que l'avènement d'un
gouvernement qui instaurera la paix et
une vie prospère pour tous. Le monde a
étouffé cette proclamation.

A la lumière des conditions mondiales
actuelles, il importe qine nous redécou-
vrions cette connaissance.

Notre nouvelle brochure, qui s'intitule:
La paix mondiale — l oici comment elle
viendra, révèle la soli;
tion aux maux de ce
monde. Pour recevoir
un exemplaire gratuit
de cette publication,
écrivez-nous en vous
adressant au bureau
le plus proche de
votre domicile (voir
nos adresses à
l'intérieur de no-
tre couverture).

CORRESPONDANCE
Pour toute correspondance relative à
votre abonnement, joindre l'étiquette
collée sur votre dernière bande
d'expédition. Elle porte tous les
renseignements qui nous sont néces-
saires. En cas de changement
d'adresse, veuillez nous aviser sans
tarder, en nous donnant vos ancienne
et nouvelle adresses.


